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LA COMMISSION D'ENQUETE SUR
“ LA COL NiSATION

A tort ou à raisou, on dit que
le premier-ministre Parent est

ua homme pressé, qu’il vavite
en besogne, ce qui, entre paren-

RÉDIGÉ EN COLLABORATION

x

CE QUI EN EST
Jean Sans Peur qui a écrit

l’article intitulé : Ce qu’ils sont,

dans le Courrier de Montmagny
de la semaine dernière, nousfait

l'effet d’un enfant dans l’âge le
plus tendre qui, du reste, n’est

pas d'une précocité remarqua-
ble.

. > >
Dans son innocente naïveté

il en est encore à ignorer le mal
C’ést ainsi que le pauvre petit

croit. tout bonnement que les thèse, ne signifie pas, loin de là,

qu'il fait toujours bien tout ce
qu’il fait.
En tout cas, chose certaine, M.

Parent ne paraît pas très pressé

de former la commission d’en-

quête sur les besoin de la coloni-
sation et sur les meilleurs

moyens de les satisfaire pour le
plus grand bien de notre pro-

vince. On dirait que cette ques-
tion trouve le premier-ministre

indifférent ou, du moins, ne l'in-

téresse que médiocrement. Perd-
il donc toute son ardeur d’hom-

me pressé lorsqu’il s'agit de
l'œuvre de la colonisation qui
est pourtant d'une vitale impor-

tance au jugement des patrio-

tes ? N’est-il pas à tout le moins

étrange qu'il manifeste par sa
lenteur tant d’indifférence pour
celle-ci et, par son empressement

coutumier, tant d'intérêt pour

les capitalistes même étrangers
qui s'emparent de nos pouvoirs
hydrauliques et surtout pour les
marchands de bois!

Car, il n’y a pas à le nier, le
premier-ministre l’arent semble
ne pas se rendre compte que les

besoins si évidents de la coloni-

sation appellent une prompte et

efficace intervention de la part
du pouvoir public. La session

est terminée depuis un mois et

l’on n'entend pas parler de la

commission d'enquête.

Adopter une loi et ne pas la

mettre à ‘exécution, cela n'est

pas permis; il faut au moins

faire semblant de lui donner
effet.

C’est pourquoi le gouverne-
ment Parent va sans doute se

décider un bon jour à organi-
ser sa commission d’enquête, le
plus tard possible, d'après les
apparences. Or, on sait par ex-

périence de quel train vont gé-
néralement les commissions

chargées de faire des enquêtes
sur des sujets d'utilité publique
qui soulèvent des intérêts oppo-
sés. Les commissaires, une fois

nommés, ont mille raisons pour

retarder de se mettre à l’œuvre.

Ils trouvent autant de motifs,

lorsqu'ils out commencé leurs
travaux, de ne pasfaller vite.
Qui n’a pas une robuste santé

n’estjamais certain d’en voir. la
fin.

Et dans le cas actuel, H'estil

pas raisonnable de penser que

le gouvernement Parent, qui est

si lent à organiser cette com-
mission de la colonisation sera

loin de l’aiguillonner dans ses
travaux. Car, s’il avait hâte de

connaître les conclusions de l'en-

quête, il va de soi qu'il prendrait
au plus vite les moyens de la
faire commencer.

Dans ces conditions, ou n'est

pas près de voir la commission

d’enquête sur la colonisation
aboutir äfunjrésultat quelconque.

Et, malheureusement, il de-

vient de plus en plusclair qu’elle
n’est qu’une immense blague.

C'était, du reste, un peu ce

qu’il fallait en penser dès le pre-
mier moment qu’il exa été ques-
tion, parce que les besoins de la
colonisation ayant été maintes
fois exposés par les hommes les

plus compétents, on devait se
dire qu’il n’y avait pas à perdre
un temps précieux à faire une

enquête.
—3+een

Une pentée par jours
“Rien n’est meilleur pour former le

caractère que d'entendre des voritéa
difficiles.

NICOLE.”

r
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! gouvernements libéraux ont fait

jus'ifiables. et les destitutions

preuve d’nne trop grande bonté
de cœur à l’égard des employés

conservateurs. Nous éprouvons

beaucoup de répugnance à sou-

lever le voile qui lui cache les
méchancetés de ce monde, mais

enfin la vérité des droits qu’il
ne faut pas méconnaître.

Les gouvernements libéraux
ont destitué à droite et à gauche

des employés conservateurs,sans
la moindre raison;soit pour satis-

faire des envieux, soit pour caser

des chercheurs de place. Et s’il

y a encore des fonctionnaires

conservateurs, ce n’est certaine-

ment pas la faute des meneurs

libéraux, petits et grands ; c'est

parce que lèsministres ne pou-

vaient décemmentfaire une des-

titution générale, ce qui aurait
été une infamie palpable. Mais
il est certain, en tout cas, qu’ils

n’ont pas péché par excès de
bonté.

Au surplus, le Courrier paraît

ne pas comprendre qu’il faut
faire une distinction entre les

destitutions injustes, sans motifs

pour des causes légitimes. Il
ÿ a pourtant une différence no-

table cû'il n’est pas nécessaire

d'indiquer à qui sait distiguer

entre le bien et le mal.

Quant à la destitution de M.

Roméo Lespérance, l’ex-secrétai-
re-trésorier de la ville de Mont-

magny, nous avons donné dans
notre dernier numéro les raisons

qui l'ont motivée Jamais acte

n’a été justifié par des raisons
plus solides. Que le Courrier
daigne les prendre en considéra-
tion, sans oublier celle qui al

trait à un -démêlé de M. Lespé-
rance avec la commission sco-

laire, et qu’il apprenne par là
qu'en approuvant ou en con-

damnant un acte quelconque, il
n’est jamais de trop de donner
des raisons.

Parlement federal
LES CORDONNIERS ET Mgr|

BEGIN

ih GFEVE DE L'HIVER DERNIER |
Discutée à la Chambre

Ottawa, 28 avril.—Aujourd’hai on «&
déposé devant la chambre des papiers re-
laifs à la grève des cordonniers et la
port d'intervention de Mgr Bégiv, L U-
nion des cordonniers de Quôbeo avait
fait en appel auprès du département du
Travai’, as comrcencement de Phiver.
La répense parlait que le département
D’anrait pas au'orité: d’intervenir entre
l’Union et l’Archevêque. i
Dans uns commuaication faite au D6-

partement en date du 13 février dernier,
M. L. Barry, préeident du Oouseil de
Commerce et du Tzaveil do Québec, se
plaigrait de ce que l’arohsvéque Bégin
s’étuit arrogé le droit d’exercer non seu-
lement ça juridiction eoclésiaerique mais
aussi ça juridiction Givile, sur los cordon-
uiers locaux.
Après avoir étudié le question, l’hon.

M. Mulock s exprimé l’opirion que les
documents goumia ne justifient pas cette
grave ac:usat CN. I) pense que l’axche-
v&que n’a pas «xero3 d’autre autorité que
velle dent il & 6.0 investie quand il à été
ch>isi comme arbitre par les patrons et
les ouvriers. Le Département eat inos-
pable de découvrir dans lee documents
qui lui ont été soumie, ls moindre preuva
que 8 G-Âce ait assumé quelque juridis -
tion civile. Bi Sa Grandeur a en vertu de
ça jurijiciiou ecolésiastique pour ins-
iruire les catholiques romaine sur ia con-
duite à tenir il s’est couformé à ia dieoi-
pire ecclésiastique, discipline à laquelle
le Département n’a rien à voir.

L’OR DU YUKON
Le gouvernement ess à étudier às ques-

tion de rédvire le droit de royauté aur
Por du Yukon. Ce droit qui est main-
tenant 5 pour cent sera réduit de moitié
à, pour le moins à trois pour cent. Le
mode de collection sera aussi chemgs,
La rcyauté devrait être payée pur tout

Por extrait et elle asra collectée par Jes

 
 

 

 

573 électiuns.,

* corrigées par la censure anglaise,

 cffici:ra de douane, ou la police montée
eur la frontière, si les propriétaires n’ont
ue de certifigat constatant que la taxe & |

Été payéo à Dawson. :
Un ordre en Gonseil a Sté voté nom >

mant conssil du Roi le Premier Haultain
et l’hou. L. À. Sifton du gouvernement
du Nord Ouest ec F. . Wa 'e du Yuko).

AU SUD-AFRICAIN

Un câblegramme a-lresss wu guuver-
neur général aunoace que lec porai Wa.
B'anchard, J. À. Wilson et Robt. Dease
du 2s O. M. là eont dungereusement
malades

AU PARLEMENT

La sfauze de ce jour n été contadrée
aux affaires privéss. Une vive dirçus-
sioa à eu lien enr plusieurs bille privée.
M. Léoaard (xonservateur) a proposé

la motion suivante 3
“Que Ics taxes eur les produits pota-

gers du Canada, voient arrangées de im:-
nidre & avsurer au fermier canadien nus
proieotion eft ative.”
M Mo: k fui lecture d’une pétition de

jardioiers waraichars qui 8s plaiguent de
la conourrence amérisaire dès ie con -
mencement de la saison, alors que le
marché est le plus avantageux.
Après touper, M. Campbell Clhibéra!)

qui, aux dernières élections gonerales
avant promis de protôger les jardiniers
cavad:ens dit que lu motion est iuoppor-
tuoe |a gouvervement ayant déclaré que
le tar.f ne sera pas éch .uge: Eu otten-
dant, ii voera cuntre la moLou.

L’hon. M. Fieldisg dit qu’il ne eera
pas gait de changement su tarif cette
anuéé, Ll propose ’ journameut du dé.
bât efia de faire rej*ter la motion, Ce qui
out liu Sur vote sirictement de parti ex.
cepté.
M Calvin (libôrai) votait en faveur de

l’amendement,

 

LES ELECTIONS EN FRANCE

Le tiinistère n’est pas vattu
. bien qu’ilait éprouvé une

défaite à Paris

Parie, 29.—Hier après-midi, le minis-
tère de ‘’intérieur a publié le résultat de

Sur ce uombre, les nan-
bre, (e8 ministériels Ont 242 s.ègcs repsr
is comme suit :

R publicainse……ser:s..... .. 89
RMadIGAUX.20000000 oe 93
Madicaux socialistes... 41
SCoBlIBLES ours sarees vases 21

   setae

Les auti-minis ériels ont 158 tidges
*epartis COume Buit :

Nutioualistes.... +...31
RepubliCRing.eee sessoscc0e 00.09
Conservateurs.......…. weaves. 60
SBosiulicres diteidi BtEueescaserers D

I faudra fiire 173 avuveaux ballotta-
g8 dont 122 vont tevor.bles au guuver-
nement et 51 qui lui aout non favorables.
M Pau! de Cassagiac, conserveleur, a

É16 aérast par M. Nouleus, radical, dacs
le district de Mirande, du départeweut

ve Ger. ’
Ii est probable que lursqus tous les

comptes auront été tirés que la Francs
devra compter un ministêre nouveau.

-— —.

MOATD'UN VENERE PREUAT
Mgr Tanguay l'auteur du dic-

tionnaire géaéalogique suc-
combe à un âge béni

Une dé; êche d’Otiawa reçue par M.
Pabbôé Mathieu C. M. G, recteur de
d'Un:versité nous apprend que le Cana la
went de perdre l’un de ses plus remar-
qu bles enfants et le clergé Osnadien un
de ses membres les plus uistingués.

L’émivent archiviete,Mgr Cyprien Tan-
gusy est mort hier voir dans la quatre-
vingt quairième année de son âge.

Il esc mort de débilité à sa résidence,
90 rue de l’Kglises L’illustre prélat à été
plusieurs jours entre Ja vie et ia mort, il
y & quelques semaines tous les journaux
avaient même annoncé prémaiurement
8z mort. Il eouffrait de paralysie inteeti-
nale et etait Agé de 83 ans, Né à Qué-
bec, instruit au céminnire de Quéônec, et
ordonné prêtre en 1873, i! était entré au
service du gouvernement en 1865, au bu-
reau des etatistiques:du département da
l’agrioulture. 11 alle à Paris en 1867 con
8uljer leu Archives et à Rome en 1887. Fl
avait été créé prélet romain et était doc
teur ès littérature de Laval. Il était l’un
des fondateurs de la Société Royale, et
avail regu une médaille de la Covf:déra-
tian eo commémoration de ses services
littéraires. I! était inembres de la Société

| diplomatique de France, président hoLo-
raire du Conseil hfraldique de France et
auteur du “Répertoire au Ciergé Cana-
dien,””
Mgr Tanguay a passé sa vie dans les

bibliothèques, en communion tim av 8
le pags. ’

11 laisse pour perpéiuer sa mémo.r. un
monument historique sans similaire dane
auçuu pays ; le “Dictionnaire Geutalogi-
que des familles canadiennes”.
Au cours de sa vie, le vénérable défunt

a recueilli bien des honneurs et semé eur
s8 route de nombreux trevaux, mais une

{ pareille œuvre reste otiach + à la ménio:re
d’une -'o et suffit à ça gloire.
Un prêtre du seminaire de Québec part

aujourd’hui pour Otts.73 pour ramers: à
Québoc les regtes mortels de l’illu.lie
uefunt qui seront inhumés à Q iébec

LA GUERRE
POUPQUOI LES BOERS EsPE-

REAT TO ‘JOURS
Parie, 28.—Le correspondant de Lon

dress du “Journal des Débate” a reg : des
nouvelles directes Cap, c’est-à-dire d »
nouvelles qui n’oùuL pus été revues ou

Ca
nouvelies, dit notre confrère, foat con.-
prendre pourquoi la guerre continue et:
pourquoi les Boers, comme le disent 1 a
délégués bo:ra de la Haye, ont toujours
l’espoir de conserver leur indépendance
“En premier lieu, toutes les dépêch :

officiellee: toutes, sans exception, so L
plus ou moins 1nexa:tes ; s’il y à des su:-
cds, elles les exagèrent: ëil y a des re
vers, elles les attennent ou n’en font p 3
mention. Eu tout cas, on ne doit les sc
capter que sous les plus expresses 1É er-
‘ves et toujours en ‘âchaut de lire ouvre
les ligues.
“En ce qui couserne la colonie du Ca,

lrritation y est grande contre le gouvor-
nement anglais et contre l’état de siège
qui est intolérable par suite de l’arrogan-
©s de la muladresse et de l’inutite bru'n-
lité des officiers anglais. Il eet imposei-
ble aujourd’hui q l’un eonlèvement gén -
al 83 produise dans la ouloate, c.r 'e
gOuvernemeut à eu Sdin d’en'ever tous Lu
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«hevaux et toutes les arms. (Cependant,
‘e nombre des rebelles augr 1t conttam-
nant, ce qui- explique ; pen d’effat
an’ont sur les boers les captiiss que lord
Kitchener anoonce chaque semaine avec grave hier.
régularité, Il était ear un éch f ul, quand i pc1-
“Dana toute la colonie, on exerce sur , dit l’équilibre et rouls eur la chnussée-

les nqusellea une eurveillanoe étroite et Dans ea chute il s’e-t infligé des blessu
les babitants ne savent que ce qne les res très graves. L’umbulanee a de su Le
autorités veulent bien leur dira, c’est-à- été mandée et le jauvre blesré à été
dire fort peut de chore. Au Cap, ob ne tranaporté à l’Hôtel-Dieu où les niédecins
laisse pénétrer que le ‘’Times”, da Lon- lui ont prodig vés les soins.
drer, ca qui indigne assez la façon dont ; .
on ert renseigné là bas Les autres joura|  Operatioa chirargicalo reussi 3
vaux londonniens eont arrêtSe à la poste M elle Anna Tétu, ae St Gil'e», comté

de Loibinière, © t sortie de i’Hote'-Di-uet. en fait de journaux locaux, il ne pa-

raît qu’un journal inféodé an gouverns- ‘ de Québec où elle était internée d-pui
: prè: da trois moi8 pour ÿ subir uus dan-ment ; les autres ont été aup:riméseæ

“A oh que instant, les T8 ont das gereuse opération quil à parfaitement
rEuestsuccès dont jamais les dérêches* officiel-

Chuta gravs
Un pauvre ouzrier le la rue du Pont

rommé Plante à Pemploi de M. Nup
Barbeau rue du Pont s fait uve chute

 

‘Jean de Terre, eur la Gatineau ; Lllecil. 

le ne dicent rien ! Ile en'@vent dee con-
Voia Énormez, den sommes coneidérablee
et dee quantités de muaitiona ; mais, sur
tont cels. lord Kitchener— ou du molna,
le War Office, qui doit être informé—ne
dit rien.
“Et en Fromme, comme on me le dit, si

les auccès dont parlent si souvent les
Anglais n’étaient compensés et au delà
par des écheca et des défaiter, n’eat-il pas
évident que las gwerre devrait être finie
depuis loagtemps ?”

UNE DIIMSLIT ACT ENDUE

Londres, 29.—Le correapondaut du
“Daily Telegranh” à Prétoris lui tals-
graphie que le général Botha aves quel-
ques autres ch-fs boera Ont assisté aux
réunions des commandos à Utreoht et à
Vryheid.

L’armistice ti cite qui ~xistait dans les
districts de Vryheid et d’Utreoht expire- ;

ra demain. Est qutout cela se termine.
rait par hassard par un traité d’Utreeht

LES RAPPORTS DE KITCHENER
Londres 29.—Le War Office eontinue

à publier le rapport hebdomadaire de
Kitchener de ses captures et de ses suo.
cèr, Fans parler des captûres et des eue-
cès boers. Lord Kitchener rapporte de-
puis le 21 avril 25 boers tués 78 prison-
nierf et 26 rendus. Ily a eu escarmon.
ches dans le Transvaal et l’Orange. La
gafniron de Ooki>p, Colonie du Cap qui
Était acsiégée à tenu bon jusqu’à ce que
les colonnes furent la délivrer,

© a awpee a

L'EXAMEN DES INSTITUTEURS

Aura lieu le 25 juin
L'examen des candidats aux wbrevets

de capacité pour l’enseignement, gette
année, aura lieu le 25 juin provhsin et se
aontinuera lee jours suivants:

Tes personnes qui se proposent de
subir l’*xamen doivent en informer M.
J. N. Miller, secrétaire Québse, au moins
d’ici ou 25 mai, et lui envoyer en même
terops les documents requis.
En vertu d’un nouveau règlement du

Com té catholique, les aspirante Font
obligés d’envoyer au seorétaire $1.00
e'ils reprennent leur examen pour le
diplôme modèle, et $2.00 s’ils repren-
nent leur examen pour le dip'ôme acs-
démique On est prié de ne pas envoyer
de timbres poste pour psyer le droit
d’examen,

Plus ds grove
La gréve des joiruali rs en bâtisse,

montée dit-on, par des têtes ch.ud 6 a
fait un fiasco. “
La plupart des ouvriers éout ratosrnée

à louvrage à l’ancien ss'aire, $1 25 par
jour, et la poiice qui avait fait bonne
garde toute ls semaine dernière en faces
des tâtisses en construction pour évier
le désordre, à £16 rappelée dans ses quar-
tiers.

, Certaine chefs ouvriers ont voulu faire
signer aux entrepreneurs un certain pa-
pler, mais ces derniers ont refu ‘, vu que
les que'ques signatvrss données étaient
celle de petits entrepreneurs de reconde
main n’eyaat aucan poids.

Jn cadsan
M. H Morgen, de la maison D M>-

gan & Ce, ie Québec, a pr senté wu
major Bo ager, ua euperve cac de
voyage, (portewaatesu) à l’ocsasion de
son départ pour l'Afrique, M. Boulanger
que nous évons v 1 Go matin, est enchsn-
18 du cadeau qui, dit-il, sers de la plus
grande utilité et servira À contenir ps-
piers et dépêshes.
Le colonel Boulanger te quitters

Québec que mercredi pour Halifax. 
 

Abonnez-vous au journal

“Le Peuple*,
le véritable jorgane des
intérêts du district de

Montmagny.
Abonnement : district

de Montmagny, 50 cis par
année; ailleurs ÿi.Gü par
année.

CARIES PROFESSIONN ELLS
 

Geo. W. Pion, LL,
NOTAIRE

Montmagny, P.Q.
Commissaire de la Cour Supé-

 
La petite reine de Hollande est man-

tenant considérée ré-happée.

Oo prétend que quand méme les amé-
ricnine contrôleraient la flotte de I’Atlaa-
tique, Britsonia ne perdrait pas son eur-
nom “rule the waves.”

le feu. Prêts d’argent en aucun

sions, etc.

Union Mutual Life
INSURANCE CO.

PORTLAND, MAINE

J. P. MICHAUD
GERANT

FRASERVILLE, P. Q.

 

Le Lord maire de Dublin ne considère
pas qu’il soit opportun pour sa cité
d’envoyer un représentant au couronne
ment du rot Shocking !

Le premier dude qui va se risquer en
chemise dans nos rues va surement ge
faire courir. O’eet bon pour les rouges-
gorges, les wa warons et les bourgeons
de devancer l’heure de leur apparition.

L’Académie française à fait l’autre
jour quel que chose de chic.

Elle a edmis ls mot “‘chio.””
“Chic,” juequ’à présent n'était pas as.

sez chic pour les aoadémiciens qui sont
der gens chics.
Après une di-caseion immortelie, lea

immortels ont ouvert la porte de leur dic-
tionnaire à 06 monosyllabe expressif, qui
court depuis si longtemps les rues esns
pouvoir e’ubriter sous la coupole,

Le mot est admis dans son double
ons, Celui qui 66 rapporte à l’élégance,
et calui qui exprime l’improvisation :
“faire de chic.”

Maie, 81 le terme est désormais conea-
cré, aùra-t-on du plaisir À s’en servir en.
core ?

  
 

UN BONNE OCCASION !

À VENDRE, à un prix excessi-

atelier de ferblantier.

S’adresser a
TELESPHORE GENDREA U,

Marchand,

Le gouvernement apportera aussi sa

de la Société Médicale de Boston.
des yeux.

à mois où à la sernaine, et cela au même

rieure. Agent d’assurance contre

temps. Règlements de succes-

vement bas,tout l'outillage d’un

Montmagny.
 

petite part au bien parler :
Le Bureau géographique du Canada

daus son dernier rapport, corrige une
fo 1le d’erreurs d’épellation dans les noms
géographiques du Canain. Ainsi ne doit-
on pas dire Buie dea Chaieurs, mais Baie
Je Chaleur ; lac Akos, non pus Akouse
ou Akoucy ; com'é de Montcalm ; lac
Abitibi, non pas Abbitibi ou Abittibi oun
Abittibbi ; Témiskamiog non p's Timis
camig ou , l'émiscamingue ; Arhuapmu-
chuan ou lieu d’Ashuabetchuan, tribu-
taire du lac St-Jean, lac Assiwanan, au
lieu d’Asiw wanan, comté de Champlair;
rivière Aulac, non Au Lac, dans le N -B,
Il n’y aura plus de L ttle Opeongo, mais
le lag Aylen, dane le Nipissing. Baie
Barrière, non La Barrière, eur l’Ou-
taouais ; Brébeuf au lisu de Brébosuf ;
Little Nottawsy est changé en Chilkoos
et Chibougamoog, Chibougaman ; Chil.
kat, non pas Chileat ; Choquette, non
pas avec un “8” ; Coban au lieu de Ca-
bana sur la rivière Waewanipi.
Les noms auxquels on donne la forma

posseñsive anglaise, suppriment générae
lement l’apostrophe ‘s” Shabogama, au
lieu de Shabogamong. Dawson tout court
au lieu de Dawson City ; Edmonton au
lieu de Fort Edmonton ; rivière Gana de
Terre, au lieu des Gana des Terres ou

PRES DE LA STATION

Jose] b 1ackajelle, prey.

et repas servis à toute heure.
Confort de chez soi.

MAXIMILIEN{GUIMONT,
Huissier de la

Cour Supérieure,

Cap Saint-Ignace.
Est autorisé à solliciter desà

abonnements au journal “ Le
Peuple ”, et à en collecter le
prix.

DOCTEUR J. E, BOILY
MEDECIN - CHIRURGIEN
MONTMAGNY, P. Q
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lewaet, district minier du lao Kootenay §
Kakabopgs au lieu de Ka-ke-bon ka, dans
Je comté de Pontiac ; lac Laberge, an
Yukon, non pas Laberze, Laduo, (crique
du Yikon) aun lieu de Ledoux, Nipigon,
plutôt que Nepigon ; Orwineca, plutôt
qu’Omineca ; Opeonge au lieu de Grand
lac Opeongo. Presquile au lien de
Presqu’ile, Quinte au lieu de Quinté ;
Ribbon, non pas Riviére au Ruban, comte |
de Champlain ; Skagwsay, Stee'e, au lieu |
de Fort Steele, Whitehorse au lieu de
White Horse.
Æt nune erudimini.

 
Gendreau.

Rue St Jean-Baptiste
Téléphone, 69.

HOTEL I, C. R.

Montmagny.

Boissons de première qualité,

“ BUREAU : Chez M. Télesphore 
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, C'est le moment des Malaises qui sont souvent i

l’indice de mal:dies graves 2
3 Les meilleurs Remèdes l’réservatifs sont: ;
Les SALSEPAREILLES Ayer, Bristol, Hood, Channing, i

Sandham et les fameux Composés ‘“ CELFRY.” E:
Ces Remèdessont vendus à la Pharmacie M ntma- ::

guy à des prix qui défient compétition. 4
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A. FE. MTCHOIN
PHARMACIEN, Montmagny.
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Gradué des Universités de Rome et de Victoria. Membre
Spécialiste pour les maladies

À l'honneur d’informer ses clients, ses confrèr.s et ses amis
qu’il a laissé définitivementl’Institut Opthalmique et transporté
son bureau au No. 500 rue St. Denis, près du carré St. Louis.

Consultations : 10 à 12 A. M. et 2 à 5 P. M.
Téléphone Bell Est 1840, Montréal.
 

LISEZ CETTE ANNONCE

 

Lisez-là attentivement. Vous y trouverez votre profit.
Quand vous aurez besoin d’un set à dîner, allez chez J. N. R.

Lespérance.
Si vous n avez pas d'argent à donner,il vous le ver.dra payable au

rix que pour argent comptant.
Prix 86.50 à 835.00. prix que p 5 plant

Un grand choix de sels a toilette, 10 morceaux, depuis $1.98 4 $0.00.
Lampes suspendues, $2.00 4 $6.00.
Venant de recevoir encore 150 douzaines de verres assortis,

les 350 doz. qu’il a actuellement en stock.
réduits, verres à bière et à eau, 30 à 40 cts la
son, 40 vis la douzaine, etc. -

Sets à eau : Pot, 4 verres et cabaret nickelé, 40 cts le set.
Sets à vin : Carafe, 6 verres «t cabaret, 40 cts le set. Uela

s'est jamais ve: du à aussi bas prix. Le res'e est en proportion.
Cadeaux de noces, d’anniversaires de naissances, etc, choix des

plus variés et à des prix très bas,
Une visite est sollicitée.

J. N. R. LESPERANCE
RUE ST-JEAN BAPTISTE

MON. 4AGNY.

AvantagesExtraordinaire s
POUR LA SAISON D'HIVER

J’aile rini-ii d'arrorcer àmes nombreures pratiques et au public er général
que jairr filédes :10é iorations que j’al fait subir à mon magasin ; pour augmen-
ter cen:idé:ablemen? men stock afin de donner plus de satirfaction aux acheteurs.

Yes x archauedises d'hivor seront ven‘ues à des prix excessiuement bas, et
spé« jalemer:1 les Haurdes faites, les casques, les pardessus, les chaussures, elc , qui
scront laissés à un prix très réduit d’ici à 2 mois,

J'ai enstock une grande quantité de farine que je vendrai pour la provision
d'hiver à un yrrix excessivement bas.

Je profite avasi de cette occasiin pour remercier ma cl‘entèle, et l’inviter à
m'’accorder l’yncouragement qu’elle m’a donné par le passé.

JU<EPH BRETON,
FHAND POPULAIRE ST-PIERRE (STATION,

Tien: anil

FUMEZ LE CIGARE

it Tod Sloan i

A part
Vendus à des prix très
donzaine, verres à bois-

ne
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MILLER & LOCKWELL

MANUFACTURIERS, QUEBEC.
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Dr Arthur Langlois
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Montmagny.
 

Maurice Rousseau, !
AVOCAT
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ANGLOMANIE
Nos braves marchande canadienr-fran-

Çais, tous vraie patriotes, animés du
weilleur esprit et du désir sincère de
voir grandir psrmi nous {oflence de
ls langue française, me permettront bien
de venir encore une fois leur demander
au nom de l'amour qu’ile portent à notre
belle langue, de remplacer certains ter-
mes anglais qu’ils emploient habituelle-
ment par les expressions françaises é qui-
venles, Je n’ai pas la prétention de
croire qu’ils ignorent complètement les
mots franga’s correspondants aux mots
anglais dont ils font usage dane leur,
commerce, non, je sais qu’ile les em-
ploient sans y penser : oe cont des termes
counus de tout le monde et ils s’en servent
parce que tout le monde s’en sert. C’est |
vrai, mais c’est un malheur pour notre
langue, c’est laieer croire qu’elle n’est
pas assez riche pour nous fournir lester |
mes propres à non:mer certains articles
de commerce ; qu’elieest inférieure à la
langue anglaise, et par conséquent c’eet
la déprécier aux yeux des Canadiens
même.

Il est temps de faire réaction ; il faut
endiguer le flot de l’anglomanie avant
qu’il noie un certain nombre de wos com-
patriotes trop faciles 4 se laisser entral-
ner dane le courant.

11 faut mettre notre langae en honneur
dans le commerce et dans l’induetrie ; 11
faut montrer à tous que nous n’avuns
pas peur de parler le français correote—
ment et de noue servir des expressions en
ueage en France, au risque même de fai-
re eourire quelques petits anglomanes où
quelques ignorants.

Messieurs lee marchande, veuillez croi-
re que nous comptons beaucoup sur vo-,
tre bonne volonté et Eur votre patriotisme
pour aider à faire cette réaction et à faire
paeser dans l’usage les termes français
qu’emploient dans leur commerce nos
cousins de France.

Voici quelques fautes à corriger :
Bargain. Pourquoi dire à tout instant :

Nous avone fait un bon bargain?
Dites donc : Nous avons fait ua bon
marché, une affaire, un échange une
transaction.

Bill, Au lieu de : faites moi mon bill, il
faut dire 3 mon crmpte, ma facture,
ma note, mon mémoire. :

Broker. Se troduit par courtier, agent de
change.

Book-keeper, Se rend par : teneur de li-
vres

Cash book, se dit : livre de caisse.
Check, ne pronoucez pas tchèque, mais

prononcez et écrivez chèque.
Cloak. Ne dites plus une cloak de soldat

mais un manieau, une capote, uve
redingote.

Currant Que tout le monde prononce à
tort correince 8e traduit par : raisin
de Corinthe. |

Dull Ou dit souvent lee affaires sont dull
le temps est dull ; il faudrait dire :
les affaires sont languissantes, c’est
uae morte saison,

Draft Au heu do une draft sur telle
b.n jue, dites une traite, une lettre
de change

Day-book, 6 est votre journal.
Fool-scap. Au lieu de wire papier fool-

scap, empl yez papier ministre ou
papier écolier

Ginger-ale. Ku fravçais se traduit par
bière de gingembre

Investir. D. to invest, n’est pas français
aans le seus qu’on lui doune généra-
lement. On na doit pas dire: Cet
homme a ir .@ Witte sa fortuue
dons (elle Compnynia, wais bien is à
placé toute sa fortuue.

Locket. Ubjet d’orfèvrerie se rend par
médaillon

Ledger Dies votre grand livre.
Leghorn. À la place de chapeau leghorn

employez les expressions chapeau de’

 

 

paille d Italie, ou un chapeau de 1i-
vourne.

Label, qu’uu prononce à tort libelle se
traduit par éfiquette, écriteau

Money order, dites an ma. dat d'argent
va uu mandat poste.

Napkin, re uit en français napperon ou
serviette de table

Peddler, se reud por Colporteur et par
marchand ambulant

Soda. water, ou aoi aite, Eau de Seltz.
Scrap-book, Se traduit par carnet, album

etit registre de poche,
Settler, Ve l'anglais, to settle, de giace ne

dites plue : j’ai seftlé mon compe,
mais plutôt : j'ai acquitié, payé, rée
glé mn compte.

Tea-pot, que le commun des mortels
prononce thépot, se dit en français
théière

Trade-mark, Vous parlerez frargais en
disant : marque defubrique.

Trimming, Be rena par : passementerie et
par garniture.

Water-proof, c’est tout simplement un
imperméab'e.

Nous seru-t-11 permis à l’avenir de de-
mander en françaig ces divers artioles de
commerce ans fa.re venir le sourire sur
les lèvres ? À vous, Messieurs les mar-
chands, de répondre.

S I.L P.

 

GREVE REGLEE
Montréal, 24.—La grève des électri-

ciens qui durait depuis quelque tomjs a
êté réglée à l’amiable. Les grévistes ont
consenti à retourner au travail et leur de-
maude d’augumentation de salaires sers
prise en considération par les compa-
gnies.

———oprmnemta.

LA GUERRE

LA PAIX SUSPEROUE A UNE,
EXPRESSION

Londres, 26.—La “Pall Mall Gazette”
publie un renseignement vensnt d'un
«correspondant de La Haye, bien informé

et digne de confiance, qui prétend repré-

senter les vués du gouvernement hollane
dais au sujet de la gueation des négocia-
tious de paix entre le gouvernement au-
Elaie et les boers. “Le grand obetacle à
la paix, dit le correspondant, réside dans
la forme de l’expression par lequelle les
répub'iques abandonneront leur indépen-
danoe, et si on ne triomphe pas de cette
difficulté en trouvant une phrase sati-fai
eante, le gouvernement hollandais déses-
père de !a fin prochaine de la guerre,

Bien que rlusieurs chefs boers, des
hommes instruite et intelligents, com-
prennent qu’i's duivent faire le sacrifice
de leur indépendance nationale, leurs
partiesne, des hommes sans éduestion ni
snétruction, cont tellem-nt imbue de
1%i 16e d’indépendance, iepuie la défane ¢
anglaire de Majubu, 771 s'est produite
alors qu’ils étaient eafau: , 4 1.4 LG CON-
sentirunt jamaie à l’sbandonner.

Cependant, il n'y aurait pas beaucoup
d’obatacles à règler cette difficulté, ei les
Anglais voulsient coneentir À biffer les
mots auxquels on s’objecte et les rempla-
cer par d’autres qui leur permettraient
d'ailleurs d'arrivez pratiquement au mé-
me but; per exemple, inclure dans le
traité reistif 4 Punnexion des deux répa
bliques à l’Empire anglais, certaines
phrases qui pourraient donner aux classes
inférieuree des-boera 1'1dée qu’eiles n'ont
pas été ab:orbées. ;

Pietermaritzburg, 25. —Le pre:nier mi.
nietre Hime a déclure rujourd’hui que le
gouvernement iiopérisl à demandé à j’ad-
ministration du Natal ses vues en sujet
_s récentes négociations de paix. °

  

: phonse a assisté M. Sagaste, le premier

Pa

LA CONFERENCE COL CNIBLE

Les premiers ministres des
provinces n’auront

rien à y voir
Londres, 22. — Le programme de la

visite des premiers ministres des colonies
commence à prendre une forme tangible.
Avec les diverses réceptions, processions
et conférences, les représentants des
colonies eeront des hommes très occupés.
Leur séjour en Angleterre durera envi-

ron six Gemaines. Des appartements
seront mis à leur disposition comme
hôtes du roi, à l’hôtel Cecil. La pre-
mière quinzaine de leur vieite sera dé-
vouée aux diverses fêtes publiques ; la
deuxième Gemaine sera réservée pour
une tournée des provinces. La première
séance de la conférence aura lieu la
semaine suivante. Il y aura deux séances
par semaine durant trois ou quatre ge- |
maines.
M, Chamberlain présidera ces assem-

blées. Les membres du cabinet seront
présents, aussi bien que les six chefs des
Co'onies autonomes: le Canada, l’Aue-
tra'ie, la Colonie du Cap, le Natal, ‘a
Nouvelle-Zôlande et Terre-Neuve. Les
premiers miniètres des états du Canada
et de l’Australie n’ont pas été invités à
la conférence parce que les questions qui
y seront diecutées eont des questiane de
relations impériales, dans lesquelles les
intérêts des divers états du Dominion et
du Commonwesith sont identiques. Les
gouvernements des six colonies ont été
tnvités À envoyer au bureau Colonial des
lietes des questions qu’ils désirent faire :
discuter à la contérence. La plupart des:
gouvernements ont déjà envoyé des listes, i

 

L'ARCHE DU COURONNEMENT
DU CANADA

Ottawa, 24 avril.—Les plans et quel
ues-uns des matériaux de l’arche du
anada—céréales et herbages—qui sera

érigée à Londres lors des cérémonies du
couronnement, ont été expédiés. L’arche
telle qu’elle & été Conçue aura 90 pieds
de largeur et 40 de hauteur mais ces di
wensions peuvent être réduites suivant
les besoins locaux. Le département d’Im-
migration attend des ivformations des
autorités de Londres.

 

LES BOERS N'AURAIENT PAS
CHANGE

Ils auraient l'indépendance ou
ils mourraient

Londres, 26.—Le bruit circule au War
Offive et daus les couloirs du pariement
que les Boere restent intraitables. Les
élégués boers après avoir consulté lea

divere Gomm'andos ont fait savoir à Rit-
chener que lu première condition des né~
gociationa de paix est l’indépendance.
Loreque ce point sera accordé, les autres
pourront être discutée, et peut-être ne
sera-t-il pas nécessaire d’en discuter au-
cun car ies Boers n’exigeraient pes d’in-
deinnité de guerre, ui reconstruction de
f.-nire, ‘te , mais ils réclameront le re-
tear ue wus les prisonaiers de guere aux
frais de l’Angleterre, e: l’amnistie com
p'ète aux rebelles du Cap et du Natal,

LE HJI D'ESPAGNE

Il assiste pour la première fois à
une séance du cabinet

Madrid, 26.—Les journaux publient
de longs comptes rendus de la première
téance du cabinet à laquelle le roi Al-

 

ministre, a fait l’histoire de la régence
et a dit que Sa Majesté pouvait être as
surée de I’adhéeion de tous les partis, de
l’amour et du respect de la nation.

Les collègues de M. Sagasta, la reine-
rôgente et le roi ont été tiès émus den
paroles,prononcées par le premier minis -
tre.

LA SAISON DES PELERINAGES

 

Ste Anne se prépare
La saison des pèlerinages du eavo-

tuaire de la grande Thaumaturge du
Canade, la Boune Ste Aune, va bientôt
battre son plein.

Il y a graude animation à Ste-Anne de
Beauprë, après le calme des mois d’hi rer,
pour la réception des pèlerinages. Dans
tous les hôtels et mateons de pension, on
fait de grands préparatifs. De son côté,
la compagnie Q. R. L. & P., fait de
nombreuses améliorations À sa ligne
entre Québec et Ste-Avne, et entr’autres
la compagnie fait coustruire une gare à
Ste-Anne de Beaupré de plus grandes
dimeneions que celle actuelle, qui sera
enlevée.

ON SE BAT EN CHINE
Hoag Kong, 36.—On mande de Wu-

Chou, en date du 22 avril, qu’une grande
bataille à eu lieu entre un détschrment
de troupes impériale, qui se rendait à
Nau Ning, et none grande force de rebelles.
L'armée impérisle a attaqué les rebelles
et a capturé leur chef Hung Mung Seng,
quiétait blessé. Subséquemment, les re-
balles ge sont emparés de deux villages
dans l’un desquels 1la ont établi leurs
quartiers généraux.

UNE SESSION D'AUTOMNE
Londres, 26.— Le leader du gouverne-

ment M. Balfour a annoncé hier qu’il se-
rait néceseaire d’avoir une session d-s
Communes Ang'aises cet automne pour
passer la législation arriérée.

UNE HECATOMBE À HULL

La foudre met le feu à un
logis et fait périr une

tamille entière
L'orage qui a eciate avec violence sur

notre distriot hier midi a semé la des:ruc-
tion et la mort & Hall,
La foudre est tombée vers quatre heu-

res du matin sur !a propriété ie Thomas
Hill propriétaire d’ecurie de louage de
Hullety a mis le feu Six personnes
ont péri dans l’incendie.
Ce sont 3 Thos. Hil!, âgé de 35 sns,

ea femme et leurs trois enfants : Pearl,
âgé de 11 ans, Robbie, 9 ans, et Maggie,
5 ans, et un nommé John Watson, âgé
de 50 ans.
La famille Hill hetitait un logement

situé au coin des rue: Brilge et Welling-
ton. Ella était plongée dans le plus pro-
funa sommeil loreque le feu s’est dé-
elrse

Des ossements csloinés des membres
de la famille Hill ont été trouvés dars
le8ruines de la maison Les restes de
Watson ont été trouvés parmi les débris
d’une étabie qui était située près de la
maison et qui & susei cté ‘28e par les
flammes, Les qnatre ch vaix qui &6
trouvaient dans cette étable out péri dans
Pinceadie.
Le coroner tiendra une enquête.
Hill est né dans le comté de Pon-

tine. Il avait véeu pendant quelques
années 4 Ottawa, et ce n’est que lau-
tomne dernier qu’il est allé s’eisblir à
1:1), Hill est un de ceux qui ont failli
périr Jans le grand incendie du 26 avril

 

  

960.
La ocatactsophe a causé un profond

le gilence dane ea classe, que ses él
accomplissent tous les mouvements ave pur la manière dela finir.

| auront à faire étant hommes et les ac-

et de vengeance éternelles.

LA ! ISCIPLINE À L'ECOLE
Lorsqu’un jeune maître a fait règner

ves à

ordre, écoutent aves attention Ges leçons }
et s'appliquent avec xèle à tous leurs
devoirs écrits on peut se oroire l’auteur
d’une bonne discipline. Est-il en effet
possible à ses yeux d'enseigner sans
avoir le silence des élèves qui lui sont
confiés ? Comment faire des leçons pro-
fitables avec du bruit et en donnant ea-
tiefastion à ce besoin de mouvementsi
impérieux chez les enfants ?
Avec de tels sentiments, il les contient

et les immobiliee. Il ne lui vient pas
encore À esprit que la discipline ainsi
comprise n’est qu’une contrainte qui—
selon le mot de Montaigne, rend les âmes
plus opiniâtres et méne souvent les
meilleurs enfants à la désobéissance et à
l’indocilité. Cette discipline est sans doute
une discipline ; mais elle est matérielle ;
elle n’est pas cette discipline, que l’on
peut définir l’ensemble ‘des règles que
suit l’inetituteur pour acSurer l’éducation
de ses élèves, dévelopyer leur esprit et
former leur caractère.
La vraie discipline doit donc poursui-

vre un but plue noble et plus élevé ;
conformément à la définition donnée
tout à l’heure, elle apprendra à l’enfant
à réfléchir et à agir ; elle l'accoutumers
À voir clair dans son esprit et dans son
cœur : elle l’habituera à s’sffranchir lui-
môme, à se gouverner et à devenir eon
propre maître : enfin elle lui apprendra à
vouloir, mais aussi à respeoter la liber-
té d'autrui ; en un mot la discipline de
l’école doit être une préparation à la
vie. .

Les enfants n’auront-ils pas plus tard,
dans la société comme à l’école, un
maîtrecommun, la loi et ses représene
tante ? N’auront-ils pas avec leurs con
citoyens des rapports semblables à ceux
qu’ils ont dans le jeune âge avec leurs
camarades ? Apprendre aux enfants,
selon le beau mot d’un nancies, ce qu’ils

coutumer de bonne heure à la pratique
detous les devoirs, tel est le but vers
lequel doivent converger tous les efforts
de l’inetituteur, tel est le but supérieur
de la discipline.
La bonne diecipline se reconnaît bien

vite dans une école ; elles des curactè-
res qui ne permetient pas de la confondre
avec cette autorité quelque peu despoti-
que & laquelle un maître inexpérimenté
se laisse trop facilement aller. Elle est
tout d’abord ferme ; Gels veut dire qu’un
instituteur ne doit maîtriser sa classe
que par l’ascendant de son autorité ; il
faut qu’il domine la volonté de ses vlè-
ves, que son pouvoir soit accepté et qu’il
ne vienne jamais à un enfant l’idée que
les ordres de son maître peuvent ne pas
être suivis.

Cette autorité n’exolut pas l’affection
réciproque de l’élève et du maître ; elle
met l’un et l’autre à la situstion voulus.
Elle doit être en second lieu éclairée;
elie sera juste et fondée sur l’expérience;
elle sera variable selon le caractère de
chaque élève ; parce que de qui est dou-
Geur avec les uns est sévérité avec ies
autres, et elle sera d’autant plus juste
que l’instituteur connaîtra mieux l’in-
telligence et le temperamens des enfants.
Enfin elle sera bienveillante ; le maître
n’oubliera pas l’âge, la faiblesse, les
passions de l’enfauce ; il se souviendra
qu’il doit être comme un père pour ses
Blèves ; il congera qu’il a été écolier iu1-
même et que les enfants obéissent plus
volontiers à la douceur qu’à la violence.
Eu agissant ainsi, i! fera aimer la règle
ot associera l’enfant à l’œuvre de son dé-
veloppement intellectuel et moral.
Ces caractères d’ane bonne discipline

font voir qu’il ost des écueils Àéviter et
qu’un jeune inetituteur peut facilement
tomber dans un excès en voulant éviter
l’excès contraire.
La fermeté deviendrait vite de la ri-

Queur ; qu’il ne s’emporte pas, sn dignité
y perdrait, son autorité serait bisatôt
vompromise et la discipline mise eu péril ;
qu’il n’ait pas uniquement reçoura aux
punstions pour fortifier son autorité.
C’est une discipline mécanique et brutale.
Eu outre, il ne doit pas tolerer les répli-
quee, les explications d'élèves entêtés y 1i
veulent toujours avoir raison. Quand ie
telles diecussions eurgiesent en classe. a
perte de temps qu’elles pro iuiseut 1 .at
qu’un moindre mal, le désordre, le t:u-
ble et l’esprit de révolte sont beaucuup
plus à craindre. Enfila l’écueil le pire
dangereux et le plus à redouter, G’esi à
complaisance exceesive, la debonnaireié.
Queis progrès attendre d’une c'asse où
les 6lèves tont presque ies maîtres et
n’ont plue aucune considération pour un
instituteur qui a tenu les rênes trop lâ-
ches et ne sait pae gouverner Ÿ (est
pour lui le dernier des supplices !
Que faut-il conclure de cette dieous-

sion ? C’eat que tant vaut le discipline,
tant vaut l’école. Que le jsune waitre
ait couvent cette vérité présente À l’es-
prit ; il ne s’épuisera pas dans des efforts
stériles et il préparera pour sos pays des
oitoyens utiles.

—em am

CONSPIRATEURS
St-Pétersbourg, 25—Oa rapporte

qu’on « découvert un complot contre la
vie de M. Pobedonostzoff, ministre du
oulte, et que la police est à la recherche
aes conepirateure.

Parlement Fédéral
CHAMBRE DESCOMMUNES
LA -RÉSOLUTION DE CHARLTON

Donne lieu à une vive

.discussion

Ottews, 23 avril. —M. Sifton a pré-
senté aujourd’bui À la chambre, un bill
ayant pour objet l’agrandissement du
Psre Rocky Mountain.
Le minietre & préventé un autre bill en

vertu duquel le Yukon sera représenté à
la chambre par un député.
Le ministre de la Justice a déposé un

bill amendant l’acte du Droit de Pétition.
L’hon. M. Fisher & déposé un bill

amendant l’acte des Marohés aux fruite.
En vertu du bill, les fruits devront être
marquéêe du chiffre 1, 2 ou 3, suivant la
qualité.

Des résolutions ont été adoptées en
cousilé en vertu desquelles un ealaire de
$4,000 est alloué au magistrat de police
de White Horse et un salaire de $5000 an
troinième juge de la Cour Territoriuie du
Yukos.
Le bill de Sir Laurier au sujet de la

pension de la Police Montés a 646 adopté
en comisé
Sur motion ds passer en comité des

subsides, M, Cheriton <e lève et propose
«à résolution au 8vj.t de ls paix sud-
africaine.

Cette humble expression d’opinion
dit M. Chariton, “peut paraître imperti-
vente à quelques uns et mème en dehors
des sttributions de cette chambre.”
Peu m’importe, continue 'orateur, ce

d’on pense et dit de moi, je remplis ce
que je «rois être mou devoir. Ii s’agit de
savoir de quelle mameére on concluera la
pix, au moyen de la réccneiliation ou
au moyen de la force brutale jusqu’d ce
Je les armées botrs aient été reduites en
pouseière remantainsi la graine de haine

 

La rétolution et Becondée pur M.;
Bourates. Au miomeol, dit-il, que nous
envoyons dts 8 cours à lu guerre, nou’
avons le droit d’exprimer notre opinion

Quect À la oconceseion faite aux
© nadizus~frargais après Je guerre
elle ne gonsituaient as un acte
de magnani: sité ; elles na re ont “té faites
en vertu d’un traite eutre la France e
l’Avogleterre après que celle-ci eût été
défuite en Europe à la guerre de rept aus,
elle était obligée le faire ces conce: 8.078
8 r Laurier ne regrette pas la disous,

sion dit-il, le proposeur et le secondeur
étant animèôs de bonnes intentions. Le
Premier accepte deux des termes de la
résolution : que l’Angleterre doit dom:-
néiau Sud-Africain et que les vsinous-
doivent être traités d’uae manière génét
réuee,

Quoique le parlement ait le droit d’ex-
primer sun opinion, il n’est pas de bonne
politique de le faire. I] n’y à pas de doute
que les conditions de la paix sont actuel-
lement di‘ outées, Notre intervent:on, en
de moment, prolongerait pluiôt la guerre,
car les boers s’en prévaudraient pour con-
tinuer’ les hostilités.

La motion de M. Charlton est pour le
moins inopportune.
Le Dr Sproule proteste contre l’habitu-

de que contractent cerlains députés de
donner ces avis au gouvernement britan-
nique. ‘
Après que MY. Monet, Hughes, De-
ers, Rubineon et Kemp aient parlé sur

Ye sujet, la motion est retirée.
La chambre set ejotraée à 1 br. 15

après avoir discuté l’item du recense-
ment.

J. P. MORGANET L'INTER-
COLONIAL

Ottawa, 25 avril.—Sar motion de se
former en comité des estimés. M. Kaul-
baoh appelie l’attention du Premier eur
une dépêche publiée par les journaux au
sujet du syndioat Morgan qui fait des
effor's afin de détourner Je traflo des
ports canadiene dans l’intérôt des porte
américaine ; la législation des Etats-Unis
dit-il prôtera main forte à ce syndicat.
Le député de Lunenburg fait ressortir
les effets sérieux du mouvement et de-
mande si le Premier a connaissance de
la chose.

Sir Wilfrid Laurier craint que le gou-
vernement du Canada ne puisss aucunes
ment influencer ia légielation de Wesh-
ington.

M. Kaulbach réplique que le gouver.
nement du Canada qui & donné des
subsides aux chemins de fer peut pren-
dre des moyens afin d’empêcher l’alié
nation du trafic des ports canadiene,
On procède ensuite à la discussion des

À estimés de l’Intercolonial.
M. Emmerson prononce un long disey

cours où il défend la politique de l’hon.
M. Blair.

L’hon. M. Haggart revient au rapport
qu’il a fait sur une interview aveo un
officier de la Dominion Securities Com-
psny. Cet offirier à déclaré que l’avocat
géueral Pugsley a été mêlé aux négo-
Giations de M. Webb au suiet de Ia vente
du chemin de fer Intercolonial ; ma:s M
Biair s’est rendu à New-York et a fait
comprendre que l’Intercolosiai ns sau-
rail'être vendu.

M. Biair reconcaît qu’il à fréguem-
ments eu des propositions au sujet de la
vente de l’Iaterco'ovial maie il n’a ju-
mais pris cee propositions en considérs-
tion.
M. Blair et Sir Laurier insistent pour

que M. Haggart fassent connaître le nom
de la pereonne ds Niw-York quiluia
donné des informations.

M. R. L. Borden trou vs que Sir Laurier
montre trop de sensibilité en cette affaire,
alors quend il s’agit d’une réponse de
l’Angleterre au câblegramme du Premier
cougernant Hamilton Smith, 11 est
moins délicat. M. Laurier avait promise
golennellement de déposer son propre
message,mais le lendemain il refusait, dé-«
clarant que c’élait une communication
privée,

Lie discussion qui était trde animée a
duré jusqu'à 6 henres, Le dernier dis-
cours fut provoncé per M. Blair. Ala
fin de son discourse, au moment où M.
Blair repreuait son siège, un enfant da ns
le gal:rie commence à pleurer,
“ Voyex--<ous, dit M. Borden, l’effet du

€‘ diecours du miuistre I’ Et le chambre
de rire À gorge déployée.
Un item des estimés de chemin de fer

à Été adopté.
Oa a susei voté les eommes pour le

pénitencier et la chambre s’est ajournée
à 12 houres 46.

— — —=25> —-—  -—

UNE BANQUEROGTE DANS LA
NOBLESSE

Londree, 26.— Le marquis de Queens-
bury a déposé son bilan. Un examen de
son bilan indique qu’il & brûlé pour
£266,000 avec un domaine de 500 acres.
Lorsqu’il prit le marquiest en 1900 il
avait déjà escompte £Æ106 235 aur sou
héritage. Le marquis a perdu quelque.
£100,000 & la bourse.

LE GOUVERNEMENT DU CHILI
RÉSIGNE

Santiago de Chili, 26.—Devant Pop
position des députés à la vente des oroi-
soure Présidente Palo à la Colombie et
Présidente Erraguriz à l’Equateur le
ministère chilien a résigué en bloc.

LA PETITE REINE
Amsterdam 26.—On est toujours très

auxieux par tous le royaumeeurl’état de
santé da la petite Reine de Hollande. Où
ne croit par aux bulletins consolauts ves
méd:cias. Ou rapporie de source privés
que bien que la maladie ait franchi la
limite dangereuse, la reine passe des nuits
très mauvaises en proie au délire souvent

LA MARINE MARCHANDE DU
MONDE

   

Morgan et Hill la contrôleraien t
Une de;êche de Vienne, Autriche, dit

comme sut au sujet du ayndicat

Morgan : ;
“Les intérôte du monde entier s’oppo

sent à cs que l’Amérique monopolise le
commerce maritime de univers ou
qu’elle utilise la navigation intera
tionale afin de développer son commerse
d’exp«riation et servir ses intérêts poîiti-
ques. L'organisation actuelle contie. t le
germe d’un syndicat encore plus puiseant
dont l’Amérique; eera le facteur le {las
imporient, quoique l’Allemagne soit à
même de fouruir cent fois le commerce
de l’Amérique, cependant, ia puissance
financière supérieure du syndicat Mor.

gan donners aux Et.ts-Unmis le contrôle
suprême. Au point de vue des intérêt
nationaux, Ge Byndioat est exoessivement
dangereux, et il est plus qu- vaturel que
Isa États intéressés suivent le pré3 ron
développement et prenneut toutes les

précautious possibles, On jugera peu -
être nécesraire d’appliquer le système de
la propriété d’Etat à oette branche lais-
sée, juequ’ici, exclusivement à l’ini-
tiative privée. Et cependant l’Etat, en
s’appropriant la marine de commerce, en
réauirait considérablement la mobilité et
donnerait ainsi un nouvel avantage à
l’Amérique qui, elle, possède d’autres
moyene de défendre et de concentrer ces
intérête.” _
N.w York, 24.—Rien de définitif n’a  &

»

ercoru Été fait dans !es négociations entreÀ

Paar ieberg au sud africain.

gieuse,

 

—— 
Morgen et la Compagnie Générale Trans”
atlantique.
On parle auesi d’une alliance possible

entre les lignes Morgan et les lignes Hill
du Pacifique, ce qui aseurerait la consti-
tution d’un syadicat pratiquement uni-

 
versel.

Londres, 24.—Répondaut à une inter-
pellation à la Chambre des Communes,
sujourd’hui, le gecrétaire de l’Amirauté,
M. Hugh O. Arnold Foster, a dit que
l’Amirauté avait sous considération toute
la question des aubventions à ls marine,
afin de définir les droita de l’Amirauté en
cas d’éventualités, te!les que la concen
tration projetée des compagnies de navi-
gation. Lorsnue l’entente actuelle à êté
consentie il n’était pas question de cor-
centration commerciale fous contrôle
étrang°r, mais l’Amirauté avait nommé
unecommission chargée de considérer
les flas et ia forme de fulures conven-
tions de subventions et de faire rapport.
Eu attendant, l’Amirauté a fait aves

la ligne White Star, des arrangements
qui empêchent aucun de leurs croiseurs
armés ou steamers marchands d'être
trensfér&s à un pavillon étranger sane
le consentement de l’Amirauté, tant que |
le temps des conventfone de l’Amirauté
ne sera pas expiré.

Il y avait plusieurs points de droit

cessé. Tous ces pointe seront examinés
grec soin et les droits de l’Amirauté 6ta-
blis,

——eesSept

LE 4 CONTINGERT
Le recrutement va mal à Québec
Le recrutement pour le 4e contingent

va mal à Québec. Hier, seulement cing
hommes ont offert leurs services, ils ont
êté asgermentés devant le lieutenant.co-
lonel Pelletier. Oe sont Ed. Gagné, Bat-
terie de campagne, Edmond Belanger, Q.
0. C. H., P. Thibault, Québec; Henry
Daley, 8iem R. R.; William Lewie, Qué-
ec.
Il y a msintenaut 28 hommes d'asser.

mentes dont 8 de Sherbrooke,
Ils partirost pour Ha'ifax eet après-

midi suus le commandement du lieute
nant Dawson. Ils seront enrôlée dans le
régiment du colonel Boulanger,

—————<> +————_—

MORT D'UN ORATEUR D’ASSEM-
BLEE

L’hon. Th. Robertson, orateur de la
législature de ls Nouvelle-Ecoese, est
mort à South Dakota, hier, où il était
allé dans l’intérêt de sa santé.

Si

L'ELECTION DE ST-JACQUES

La contestation se plaidera

Mortréal, 25.—L’hon. juge Loranger
a rendu jugement, hier eur les objections
préliminaires projuites par M. Joseph
Bruoet daus la caute en contestation de
eon élection par M. J. G. H. Bergeron.

M. Brunet demandait le renvoi de la
pétition de son aiversaire, mais la Cour,
considérant:

lo. Que la signifloation de la pétitiun
avait été faite conformément à la loi:

20. Que le dé; Ot nécessaire avait été
fuit régulièrement, entre les mains de
l’officier compétent ;

30. Que l’afidavit au soutien de la re-
quête avait été asgermenté dans les te:-
mes voulus par la lois à renyoy& les
exceptions préliminaires produites par le
député de la division St-Jacques, if,do.
eeph Brunet.

Les conséquences de ce jugement,
C’est que ls preuve va se faire sur la pé-
tition de M. Bergeron. La ceuse va 8
plaider au mérite aussitôt après la ses-
sion.

 

 

AU VENEZUELA

Le général Castillo tué à la
tête de son armée

Port d’Espagne, Trinidad, 24.—Mard
matin, les troupes du gouvernement vé-
néxuélien comprenant 2,200 hommes,
gous les ordres du général Bamon Cas-
tillo, ont sttaqué les troupes révolution.
neires entre San Antonio et Guanaguens,
à une faible distance de Cumava, dans ls
district Moniagneux. Le général Castillo
commandait lui-même l'avant-garde du
gouvernement, GOmposée des vétérans de
l’armée. Uve houre aprés le commence.
ment de la bataille le général Castillo
fut blessé et mourut peut de temps
après. Alors les eoldats vénézuéliens
nouvellement enrôiés prirent la fuite
dons toutes les directions, laieeant le
victoire aux révolutionnaires,

  

MORT SUBITE

On annonce la mort subite de William
Bonnes, contremaître des usines dela
Canada Paper Co, à Windeor Mille, ar-
rivée avant-hier.… M. Bonnes fut trouvé
sans connaissance dans la bâtisse des
pompes des urines et rendait le dernier
Foupir quelques minutes après à la suite
d’uve atssque de maladie de cœur. Il
était âgé de 60 ans. Le coroner du dis-
trict n’a pas jugé à propos de tenir une
enquête.

Do methodiste a Catholique

L’ôvêgue Loane, du diocèse d’Albany
doit aller à Malone demain, en visite
pastorale. Ce sera un jour mémorable
pour les catholiques, attendu que Se
Grandeur doit confirmer l’ordre de la
prêtrise à M. l’abbé J. M. Goolerich, de
Santa C'are, un ancien ministre métho-
diste converti À la religion catholique ro-
maiac.

Ceremonie militaire
A la parade militaire qui aura lieu à

Péglise St. Mathieu, on dévoilera une
plaque de cuivre en mémoire de Alex.
MoQueen qui fui tué à la bataille de

LE BÉTOUR
Sa Gracdeur Mgr Bégin soit, s’embar

anere le 10 mai prochaia au Havre pour
ro venir au Canada:

Mutation
Le major E. F. Wurtele à démissionné

come tréeorier de la Cie de l’Rleotrique
poar accepter une position dans la gé-
rence du grand établissement de M, Nor-:
din, à la Baie des Hs ! Ha !

UN PELERINAGE
Les Révérends Pères de Bt S-uveur

o-ganisent un pdlerinrge au Cap de la
Msgielaine, pour le 4 de mui prochain,
Le nembre des pèlerins qui vont allés au
Cap l'annés Jerniére, 8e chiffre par cin
grsute mil'e et on nous assure que cette
année, Ge chittre va doubler,

Mort d’ano rellgleuse
On a chanté hier matin à l’BRôtel-

révérende Mère St-Ignace de Loyola, fille
de feu Ovide Lacombe et de Jame Bophie
Michaud décédée à l'age de 26 ans et 8
mois, aprèe 7 ana et 10 mois de vie reli.

BOSTON

Téléphone Bell,

No. 1

Entrepreneur de FOURNAISESà l’eau chaude et à la va-
peur, de PLAFONDS et LAMBRIS METALLIQUES, LOM.
BERIE, Lumière et cloches électriques.

BAINS, BASSINS, CLOSETS, COUVERTi RES, CORNI-
CHES, DALLES et DALLEUX etc. .

Assortiment complet dans la ligne de FERRONNERIE, VI-
TRES, HUILES de toutes sortes, VERNIS, PEINTURNE-
POMPES, TUYAUXen fer, en fonte et en plomb,etc.

Une spécialité de GRANITet FERBLANTERIE.
Agent pour différentes marques de bicycles, et po

célèbres machines à coudre MONARCH, ELDREAGE et CORO-
NA, les plus tendres à mouvoir parce que leurs essieux (shafts)
tournent sur des BALL-BEARINGS. Elles sont de première
classe et garanties pour cinq ans.

Tout ouvrage promptement exécuté, à des conditions faciles

Dieu du Sacré-Cœur, le service de la [Ment

ET TOUS LES
POINTS DE LA

 

Un Wagon de Première Classe partira de Lévis à 12.10
p.m. les Mardis, Mercredis, Jeudis, Vendredis, Samedis et à
11.45 a.m. les Lundis seulement pour Boston et les points inter-
médiaires, par les chemins de fer Intercolonial, Rutland et
Boston & Maine, arrivant comme suit :

dompliqués,parexemple,a question«de Bellows Falls, 2.20 a.m. {Lowell, ‘ 7.80 a.m.
£ ys ;

quelque chose pour empêcher cez compa- N'orcester, 6.37 New Bedford 10.20
goies d’arborer au pavillon étranger et Ston, 7.00 Fall River, 10.18
si l’Amirsuté & les moyens de faire exé- Springfield, 7.25 Troy, 2.45

geon tel casOu eiaurenonguntba Pr00SOCRC 138 |Albany, 3.10
subvention, les compagnies pourraient Providence, 8.00 New York, 7.20
soutenir que le droit de préemption à New Haven, 9.30

 

Jonction Noyan et Alburgh.

Rutland Ry.

A. LARIVIERE,
Agent Voyageur de Paceagers,

141 rue St-Jacques,

MONTREAL.

GEO. T. JARVIS,
Gérant Général,

RUTLAND VT,

Aucun trouble avec les douanes, car le bagage des passa-
gers est examiné à Lévis, ou sur les chars en route entre la

Faites attention d’acheter vos billets par la Nouvelle Route,

Pour Troy, Albany et New York et points intermédiaires.

J. M. FERRIS,
Agent voyageur de Puñsag re,

141 rue Bi-Ju ques,

MONTREAL.

C. B. HIBBARD,
Agent Général de Pasrogere,

RUTLAND, VT,

 

et à des prix très modérés.

J. A. MATHURIN.
MARCHAND DE FER

Montmagny, Qué.

pour les

Votre patronage est respectueusement sollicité.
 

claques,etc.

$1.75 pour $1.00.

valant $1.75 pour 95c.

35 cts et 40 cts.

UNE GRANDE REDUCTION
QUE TOUT LE MONDE EN PROFITE

M. Narcisse Lemieux, marchand, a le plaisir d’informer ses
nombreuses pratiques et le public en général, qu’il a décidé de
faire une réduction extraordinaire dans la ligne des chaussures,

Qu'on enjuge par les prix suivants : Chaussures noires pour
hommes valant $2.75 pour $2.00 ; valant $1.75 pour $1.00.

Souliers noirs pour hommes valant $2.50 pour $1.75, valant

Bottines de couleur pour hommes, valant $3.25, pour $2.25.
Bottines noires pour Dames valant $2.50 pour $1.50.
Bottines de couleur pour Dames, valant $2.50 pour $1.75,

Bottines et souliers POUR ENFANTS, valant 75c, pour

CLAQUES et BOTTINES DE TRAVAIL à très bas prix.
CUIR ROUGE et CUIR NOIR. Un lot considérable de

HARNAIS 1 EGERS et de HARNAIs DE TRAVAIL, ainsi
que toutes sortes de fournitures pour harnais.

NARCISSE LEMIEUX,
Marchand,

MONTMAGNY
—

 

variant de $1.50 à $20.00.

tition.

Je suis le seul agent à
horloges WATERBURY.

UN ATELIER

 

il  |

Un gros assortiment de bagues et de jon

et toutes sortes de bijouteries à des prix défiant toute compé-

00

DE GRANDS
AVANTAGES

NE MANQUEZ PAS D'ENPROFITER
Un gros stock de montres à des prix excessivement réduits

a

a “wan

de joncs de mariage en or,

J'ai aussi un grand assortiment de Lunettes.
Monimagny pour les célèbres

Venez voir mes marchandises avant d'aller ailleurs, et vous

aurez pleine et entière satisfaction. ;

AMEDEE COTE
BSJOUTIER ET ORFEVRE,

Rue St-Thomas, Montmagny.

de RELIEUR

 

M. Amédée Côté est heureux d’annoncer au public qu'il a
a établi chez lui, à Montmagny, un atelieur de relieur des plus
complets, et qu’il fait toutes espèces de relieures pour livres de

bibliothèque, livres de classe, livres de messe, brochures, e.c.
Fait aussi des réparations de tous genres à des prix très

réduits.
Les livres et brochures peuvent être envoyés par la malle

pour être réparés ou reliés, et l’ouvrage sera exécuté prompte-

AMEDEE COTE,à
RELIEUR =

Rue St. Thomas, Montmagny.

 

CHEMIN De Fer RUTLAND |
À travers les Belles Iles -
du Lac Champlain.
La Route Populaire et la Plus Courte pour

NOUVELLE ANGLETERRE
Sans Changement de Chars de LEVIS (QUEBEC),

M
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LA GUERRE
Les Victimes Canadiennes

Ottawa, 24,~ Lord Minto a regn hier
le ds; ê:he suivante:
Le Cap, 22,Le capnra! F. S. MoHo-

ward, bleesd à Kleinbardt Kiver, est
dangereusement malade à K'erkadorp,
Son père M.S Howsri demeure an No.
27 rue Saint-Lur, Musi.tréal. Les soldats
McClinoby et Frederick Krane, manquent
à l’appe', à Kierkadorp Le père du pre-
mier detn-ure au No. 23 1-2 rue Vallée,
Montréa!, et celui du second à Paliners-
ton, Out 8, J Cairne, eat dangereuse-
m nt malade à Bioemfantein, le la lèvre
entérique* J. Drury. eat aursi dangereu-
sement m lade 4 Klerkstorp, J Arthur
Wilson, Robert D. Deane et W. Robinson
étaient dsugercueement malades à Blande
fontein, ls 13 avril. D-ase est un Mont-
réalais, Wilson, cat de Toronto et Robia-
son, de Halifax.

L’EQUIPE DE BISLEY

Les noms des tireurs qui doivent faire
partie de l’fgripe de Bisley pour ce'te
année viennent de paraîire & l’offici-l :

Les tireurs provenant de corpe de |
province de Québre sant: Cupt R. T
David.on, 82 Fusiliers, Québec; T. J
Broadhurst at soldat T. P. Peddie, du be
Écoseais Royaux, Montréal, et le major
R. T Spearing, iu 53+ Régiwent, Sher
brocke.

uE COURONNEMENT DE
ALPHONSE XIII

On compte que cent milles
visiteurs viendront contem-
pler le petit roi de toutes

les Espagues

Madrid, 24.— Le duc d’A!madovar,
ministre des affaire étrangères d’Espa-
£ue, 5 unnondé, dawns un conecil de ca-
binet, les résultats des recherches faites
dans le but de connaître combien de viai-
teurs pourraient se loger dans Madrid au
moment de l’avènement du roi Alphonse
XIII. D’après lee calculs du ministre,
les hôtels pourraient recevoir environ
25 000 personnes «tp ni-être un chiffre
egal de curieux tronvarsient À ee loger
chez dee particuliers, n a». =i lon croit
lee bruits qui courent, 140,000 per onves
sont attenduesà Mari, -

Le gouvernement propose donc de
Coustruire des baraquemente, de conver-
tir des mooutaents publics en hô.els
temporaires et même d’orgavicer des
campemente à l’aide de tertes militaires,
Une antre complication c’est la rureté

des provisious. Le prix do fa vioude de
boucheris est déjà |; question du jonr à
Madrid, et le coût de ‘a nourriture de-
vient dejà un sérieux problème dens tout
le psys

i
—

 

UNE TEMPETE A LAfHAMBRE
ANGLAISE

Plus'eurs députés du goaverne-
ment votent avec l’opposition
sur une mo.iou de censure

-

 

Londree,25 - La déteniioa forcée dane
le Bud Africein de Albert Cartwright
rédac'ear au Sonth Africain N ws, pour
avoir accusé Lori Ki«lbner svant ‘a
rencontre avro D:wes d’avoir doan l’or-
dre de fusilier tous lvs pritonniers, a
soulevé un violent débat à la Chambre
des Communes Lrs libôran x ont progo:é
lajournemeut da débat ce qui éguivs‘ait
à une motion du Geu-ure pour le gonser-
nemenrit

Plusieurs oongervateurs en vue entre
auires, Winston Bsercur Churchill
Malooim et Ivon Churchill un cou-
tin du duc de Marltoruugh out voté
oontre le gouvercement diciarant tyran-
n que et arbitraire l’emprieounermsest uu
journaliete Cartwright et désapprouvast
Kitcheuer et Milner.

L'EVEQUE N:UMANN

Le restes sont retrouvés intacte
et bien conservés dans-

sa bière

Philadelphie 25 —Qusnd les membres
du tribunal ecclecissuque chargée de tai-
re une enquôts eur la carrièrs ds l’évô-
que Jesn Néjomucène Neumepn, ont
ouvert, avant-hier, dans le soubassement
de l’égliee Saint-Pierre, le cercueil de ce
prélat, que l’on s’apprête à canoniaer, ile
Fe sont (rouvés en face d’un corpe parfai-
tement Cousrvé et presqu’ausri intact
qu’une momie. Lu figure, teu:cfois, a
perdu sa forme naturelle. Les maine,
Croisée: Eur .a jOitr:ne, ge sont pas du
tous ‘lecompcrées, et lss pieds cent âge-
lement bien corservée. La chair est ‘dure
solide, d’une teinie gris foucé. Qa n'a
pas conrtaté la moindre odeur de décom-
position.
Le cadavre porte les ornements Fager-

dotaux, ave la croix épiccopale sar a
Foitr:ne et l’ennrau au doigt
Comme le cercueil était plur où moins

détérioré, cn l’a chargé pour un nou
véav, dane lequel on a p'aoé le corÿs, et
Qu 03 a ecellé, avant de te dé o er une
seconde fois dans la voûte.
Quant aux détails de l’*xamea médi-

cal, tous ont fuit le Germent dea garder
le secret.
Le rapport complet de ces dernières re-

cherches sera envoyé à Rome, avec celui
de& miracles opérés par le eaint évêque.
Il y 8 eu en tout cinquante guérigons mie
raculeuser,au tombeau di prélat, de-
puis quelques uunéce.

A.ctr

LA PAIX OU LA GUERRE

Quelle sera la décision des chefs
Balmora!, Tranevaa!, 24.—M. Reitzi

secrétaire d’Etat du Fran-vasl, le géré
rai Lucar Meyor, commandant en ghef
troupes d’Etat d’Granga et leurs ooliè-
ques, après s'être consultés avec les mem-
bres des commandos du générei Meyers,
sont partis pour Pittrburg où ju rencon-
treront les eoldats du commacdunt
Beyers. CL
On ignore abeoluraent le réeultat de

leur couférenre avec les eolduts de
Meyers,

mtaepe

ON EN VEUT AU JEURE RCI
«'tSPAGKE

Arrestation d’un personnage
suspect

Madrid, 25.—La plus grande excitation
règne sujourd’hui & Madrid, par suite
d’une tentative d’assasginat que Jon
croit avoir Été dirigée contrs le toi
Alphonse. Un inconuu a été arrêté au
moment où 11 estsyait de pénétrer dace
le palais royal. Il a déciaré qu’il se
nommait Pierre Mau:y et qu’il était frac-
ge. Ii n’ovait avoun Fasseport et Pre
déclarations eont très contradictorree. Le

- gouvernement s’est adressé à l'ambases-
de frar çaise pour faire ident flr le pri.
sonnier. On dit que Maury etait arn é
lors de son arrestation. La police r fuse
de parier au eujet de elle arrestation.

|

Rapport de l’hon. M. Blair

Sur l’état financier de l’Interco-
lonial

Ottawa 24 avril—Au moment où la
chambre se forme en comité des subsides,
l’hon. M. Blair présente l’état des estimés
de ohemin de fer, y compris un état gé-
néral des finances de l’Intercolonail.

D'après M, Blair, les grandes recettes
ont augmenté de 3 à 5 millions et durant
les dix dernier moins le traño a angmen-
té de plua d’un demi-million comparati-
vement à la même époque l’année der-
nière. Il regrette de n’avoir pas dépensé
plus d’arg ent sur l’Intercolonial, Cette
voie ferrée n’est pas une vois commer
ciale et on ne Saurait pas la considérer
commetelle. Il faut emprunter argent
pour couvrir les dépenees sar ’Interco-
lonial et il n’y a pas de différence qu’on

© mptes courants.
Le minietre admet que les opérations

de l’année dernière ont ôté moins avan-
tageuses qu’il ne l’a prévu, Il attribue ga
déception au prix élevé du charbon et du
salaire. Il n’est pas honteux dit-il d’avoir
un déficit d’un demi-million. Il espère
que le tout ira mieux a I’avenir.

L'hon. M. Blair termiae son discours
par la lecture du rapport des derniers
huit mois finiseant le 28 février- Ilya
un dé fisit de $' 36,000

L'année dernière, à la même époque le
défisit était de $657,600. Il espère que
le déficit ira en diminuant chaque an-
née.

REPLIQUE DE M. HAGGART

Après dîner, M. Haggart répond à M.
Blair. Il démontre au moyen du rapport
de M. Blair que le gouvernement conser-
vateur avait mis «’Intercolonial dans un
État prospère.
M. Biair dit-il, à commencé son admi-

minietration en achetant le Drummond
sous prétexte d'augmenter le traño d’bi-
ver. Ceci fut un échec. Maintenant, le
ministre voudrait prolonger l'entercolo-
pial jusqu’à la baie Gsorgienne, toujonra
dans l’«apoir d’augmenter le trafic d hi.
ver, 11 a promis de grands projets, main
il a réalisé des déficits énormes. Il a
acheté de lourdes locomotives, avant les
élections, mais il & dû reconstruire les
ponts flu de re ren ire plus forts,
Le ministre avait promis de ne pas in-

troduire de politique dans l’administra-
tion du chemin de fer; cépendant, il na
rien fait autre choee,

Ainsi, tous les contrats et méme les
achats de traverses étaient entâvhés de
politique.
Le déficit sous l’administration de M.

Blair a atteint $214,000.
L’orateur défie le ministre de le con-

trediro. Continuant, M. Baoggart fait ree
marquer que les Gonservateurs portaient
au compte des dépenses des travaux,
les coû-s de renouvellement de rails, tan-
die que M. Blair les porte au compte du
esp'ta!,

Maintenant, le ministre voudrait pro-'
donger l’Intercolonial jusqu’à la Baie S:-
G-org» et même jurqu’au Nord Quest.
Je voudrais savoir, continue M. Hag-

gert, ei C’est par l’iatermé-fiaire du eya-
dicat de la “Dominion Seourities Co”
qui négocie ’achat du Canada Atlantic,
que le ministre compte accomplir son dé-
sir
M. Haggart reproluit les prospectus

da la Mominion Securities Co, où 11 est
question des gros eubsides que le gouver- ‘
nement fédéral et le gouvernement de la
Nouvelle Ecosse ont promis À la compa-;
gnie,

Les prospectus sont signée par le Dr:
Seward Webb, 8. R. Callaway, A. L.
M: yer et autres.

pectus ont faux en partie.
Le gouvernement dit-il n’a jamais |

promis d’encouragement.
M. Heggart appelle de nouveau l’atten-

on de la chambre eur ls circulaire et
les nome de la haute finance qui s’y
rapportent.
À. Blair— Que faut il conclure de tout

cela ?
M. Haggart—M. Pugsley a été à

New York afin de vendre l’Iuterconial.
M. Haggart termine eon discours en

conatatant que l’Intercolonia!i coûte trop
cher au pays et qr’il ne faut plus aug-
mentor les dépenses.

M. Fielding déclare qu’il ne connaît
rien des projets de la Domipion 8ecu-
rities Co.

M. Burker critique les dépenses faites
eur l’Intercolonial.
La chambre s’est ajournée à minuit.
La disouseion sur l’Intercolonial sers

continuée demain.

 

LE GASPE ET WESTERN
Oitaws, 24.—Le comité des chemins

de fer à adopté ce matin le préembule du
Guepé et Western et quelques clauses
géuéralea du bill autoriesut la construc-
tion d’un chemin de f.r de Fraserville a
Matapédia.

Les travaux doivent commencer dans
ape ennbe sur Ja clause exigeant de la
nouvelle compngaie le paiement des
dettes des ancisnnes compagnies, il y a
eu divergence d’opinion et le bill n été
remis à une séauce ultérieure.
M. Marcil s’est objeoté à l’adoption du

bill à moins que la compagnie ne s’engage
à payer lea dettes dues dans te com'é de
Bonareuture.
M. Lemieux l’a supporté ainsi que

MM Ross et Gauvreau.
MM, Préfontaine et Morgan sont les

promots urs du bill.

500Serem

LE SUCCESSEUR DE RHODES
Buluwayo, Rhodésie, 24 —La chambre

des mines u adopté une résolution dans
laquelle il est dit que le successeur de
Cecil Rhodes devra nécesemirement jouir
de la confiance absolue des Rhodésiens du
sud etrecommandant la nomination du
donteur Jamiseon commedirecteur de le
Cie britsnnique du Sud Africain.

mr

LE 4> CONTINGENT

Ottawa, 27 avril—Le de contingent
est au complet. Le recrutement a été
c'os hier. L’ouest a contribué comme
suit à la formation de l’expédition ; Co-
lombie Anglaise, 228 j Manitoba 197 ;

Territoires 180. Les apporte des autres
endroits sont:

Untario — Windeor, 18 ; Guelph, 62 ;
 Loodon, T2 ; Brantforu, 23 ; St. Catheri.
nes, 10 ; Toronto, 168 ; Peterboro, 57 ;
Por: Hope, 28 3 Kingston, 21 ; Hamilton,
64 ; Ottaw 3, 180.

Québec.—Montréal, 124 ; Québec, 31 ;
Sherbrocke, 18.
Nouveau Bruuvswick. —Fredericton, 11

Moncton, 20 ; Newesstle, 31; St. Jean,
87 ; Woodstock, 6

Nouvel-e-Ecor:e. —Halifax, 82 ; Kent-.
ville, 11 ; Truro, 10 ; Sydney, 29 ; Spriag-
hill, 39 ; Yarmouth, 2; Middleton, 6.

Ile Prince Edward. —.Charlottetcwa,
37.

Ceci forme un total de 1,224 hommes
auxquels il fait ajouter 100 hommes des
corps permanents qu’il a fallu d-mauder
vour former un total de 1324 hommes.
Il restait encore 608 hommes à trouver
quaud le recrutement avait commencé à

impute les dépeuses au capital ou aux

L’hon. M. Blair répond que les pros- 4.

Morts et malades au Sud-
Africain

Ottawa, 27 avril —Ls gonverneur.gé.
; néra! à reçu aujourd’hui un messaze au
; enjet des blessés de la bataille de Klein -
hart River,
Cape Town, 27 avrih—En réponse à

t

i
à

{

dieons:
Sergent fourrier McHughe, convales-

cent 5 caporal Wilkenéon a perdu l’œil
droit et la moitié du bras gauche, il se

tion eans changement.

LA PROROGATION

Le parlement sers prorogé vers le 17
mai, telle est l’opinion générals parmiles
habitués des corridors de la chambre.

Hier, le cabinet a tent une séanos jua-
que tard daus la nuit afin de discuter les
estimés supplémentaires qui eeront portés
devant la chambre, au plu£ tard mercre-
di.

L’on dit maintenant qu’il n’y aura pas
ou presque pas de subeides de chemins
de fer, Cette session, il n’y aura pas de
résolutions au sujat du Home Rule.

L’Exécutif de la Ligue Nationale a
tenu une acsemblée cet après-midi à la-
quelle et a été décidé de prier M. Costi-
gau de ne pas présenter de résolutions
eur la question cette année, afin de ne
pas reculer la prorogation. Mais la raison
réelle c’est que Sir Wilfrid étant consen
tant, devrait aocepter les résolutions ce
qui le discréditerait après des autorités

4 Jorn érea prochaine visite 4 Londres,

 

ÆCDO#ALO PREPARE SA DE-
FENSE

Plusieurs témoins convoqués
pour samedi

Ottaws, 28-—Alex, McDonald, 9 rue
William, acousé du meurtre de se mère
le 26 novembre 1899, et qui est actuel-
lement en prison attendant son procès,
prépurs sa défense et a fait servir des
wundals de comparution aux témoins
suivAnte : Les docteurs Chabot at Free-
land, Adélard MoDonsald, 9 rue Wiliiam,
Louisa Cousinean, 689 rue St-Patrice,
madame Smith, 36 rue Bolton et Marie

appelée que satued: matin afin que tous
Jes témoins puissent être présente dès le
.<ommencement du procès préliminaire.

 

LA FRANCE. EN AMERIQUE

Les prochaines démonstrations
françaises aux Etats-Unis

Paris 28.—La France qui depuis quel-
j que «emps se fait connaître avantageuse-
meat aux Etats-Unie par «es plus itlur-
tres Corférenciere, se prôpare à faire à
son tour un doigt de cour à la grande
république sœur.

Les fêtes de inauguration du moni.
mont Rochambeau à Washington le 24
msi prochain seront l’occasion de ce rap:
prochement qui sera marqué par ees de-
monstrations d’un éclat et d’un brillant
exiraordinairs.

La liste da ses représentants comprend
quelques-unes des plus grands noms de
France. Elle a 616 communiquée hier
aux salorités américaines. La voici :
Géuéral Rrugère, commandant en ah-f

de l’armée françaine, in«pecteur d’armes,
vice-président du conseil supérieur de Ja
guerre ;

Général de Chalauder, descendant de
l'an des lieutenants de Rachambeau ;

Lieut.-colonel Hoitnite :
Capitaine Poilloue de Saïnt-Mare, 1s

file du fameux général;
Vice amiral Fonruier, ex commandant

de l’ascaire française de la Méditerranée,
membre du conseil supérieur de la mari-
nes

Jean Guillemir, représentant le minis-
tre des affaires étrangèree ;

Robert de Billy, attache au ministère
des affaires étrangêres ;

Courte Paul de ia Fayette, représentant
&vec le vicomte de Chumbran la famille
de la Fayette ;

Altred Croiweset, doyen de la Faculté
des Lettres, uu brillant orateur, repré-
eentaut le ministèrs de l'instruction pu-
blique;
Pour donner plus d’éclst à leur mis-

sion, les délégués seront coadaite aux
Etats Unis, sur un vaisseau de guerre, le
“Guanlois”, qui partira de Toulon le 5
mai.

  

  

LES ELECTIONS EN FRANCE

Paris donne un rude soufflet au
gouvernement

PAS UN SEUL MINISTÉRIEL ÉLU
DANS LA VILLE LUMIÈRE

Rebaloitage dans 29 districts

pour la chambre,des députés ont eu lieu
hier en France.
La gouvernement français vient de

jawa: enreyietrée dans le ville,de Faria.
Pas un seul député ministériel n’a été
élu. Huit nationalistes, six eocialistez
Anlistuinistériels et trois conservateurs
ont été élus,

Les ministériels ont perdu quatre
Siéges et les nationalistes ont gagné en
sus use nouvelle division. Les députés
élus sont Millevoye (nationaliste ), George
Ber:y (nationaliste), Lockroy (radica:),
et Vallant (socialiste révolutionnaire) vt
M. Flourene (progressiste) députés sor-
tant de charge, M. Mesurisr socialiete
radical a été remplacé par M. Syvesion
nationaliste,
Le rebalottage devra avoir Heu dans 29

districts,
Les nationalistes n’ont pas txiomphé

partout; ainsi Algers a ôla par ane me-
jorité da plus de 900 voix le célèbre
antisémite Drumont.
Parmi les députés réélus sont Je comte

Boni de Castellaue progressiste (Basses
Alpes), M. Ribot républicain, (St, Omer
Pas de Culais), M. Malinee, progressiste,
(Remuremont Vosges), M. de Lanessan
radios] (Lyon, Rhone).

Paris, 28—La votasion & commencé à
8 hrs du matin hier dirunnghe et a duré
jusqu’à 6 hrs. du soir. Les candidats
étaient au nombra de 2,515 de ce nom-
bre—plethore cumique--on en comptsit
353 pour le départerueut de la Seine seu-
lensent,
Tout le jour nne pluie fine est tombée

Mais Cela u’a pas empéché les voteurs
d'aller jeter ieur bulletin dans l’urne. Sur
le soir la pluie ayant cessé des fonles
considôrabies envahirent les boulevards
devant los bureaux de journaux ms)gré
la défense des autorités. On n’a signalé
aucun trouble dans la ville grâce aux
grandes præcautions prises par les auto-
rités. La garde ropublicaine au complet
avait requ ordre do se praparer à toute
Éventualité. La victoire des nationalistes
2 Cause ume grande juie daus ie parti.
Le vote dane “ous ler départements a Winnipeg, Manitoba, les Territoires et la}

Colombie Aogluise. ‘ i 2

Été 20-00 plue quteidé rable qu’aux der-
dièles 8igo.ions,

»

votre télégramu.e du 18 avril, nous vous ;

porte bien.. ? Le soldat J.Tennant, condi- ;

Paris, 2B.—Les élections générales :

subir ja plus sérieuse défaite qu’il ait:

|

 

LAGUERRE
PAS DE PAIX
—

L’Angleterre est stupéfaite

Une nouvelle république boer
Londres, 27 avril—Le vieux Kruger

avait bien raison loraqu’il disait que les
Bors étonneraient le monde par leur ré-
sistanoe. Aujourd’hui c’est l’Angleterre 

t

Malette, de Como, Qué. La cauce ne sers |

qui est étonnée, et Is paix que l’on
croyait proche est indéfiniment remise à
plus tard. Les Boers persistent à récla-
mer l’indépendance et M. Brodrick a da.

pour deux années de guerr- encore. Pro-
dablement que dans deux au oe sera ea-
core à recommencer.

BRUCE CARRUTHERS
Londres, 25 avril-—Une dépôche du

Cap reçne par le gouverneur général,dit
que le lieutenant Bruos Carruthers a» re-
pris son service & Klekadorp.

UN CANADIEN TUE

Sherbrooke, 25 avril—On a appris
hier que Alfred Player, qui (aisait partie
du contingent canadien, a été
avani-postes, le 25 mers.

5e TREK (EMIGRATION) DES
BOERS

Nouvelle Oriéane, 27 avril.—Le géné-
ral Pearson, l’agent boer, à reçu une let
tre du lieutenant Haberer, le sous seors-
taire du président Kruger, annonçant l’é-
tablissement d’une nouveile républiqne
boer dans la région de Langenburg.
Cette république est composée de Boers
du Transvaal, qui depuis le commence-
ment de la guerre, oùt traversé le Ba-
chuanaland et l’Afrique du sud anglaiee,
Ainsi que le Kalabau, et gont allés o’éta-
blir dans le pays situé entre le territoire
allemand et le territoire portugais,

- Il y avait des Boers dans cette région
dès 1885. Leur nombre & beaucoup aug-
mente depuis le commencement de Ia
gaerre, et l’on pense que les irrbconcilia-
bles iront se joindre à eux si la paix est
conclue. Ce Pera ‘e cinquième “trek”
des boers pour echepper 4 la domination
des Anglais,

Pietermaritzburg, Natal, 25 — M.
Hime, pretnier ministre du Naial, a de-
olaré, hier, que le gouvernement impé.
rial a demandé au gouvernement de cette
colonie d'exprimer ses vues sur la ques-
ion de la paix.
La Baye 25.—La nouvelle publiée à

Paris, disant que M, Steyn, président de
l’Etat Libre d’Orange, doit venir on
Europe consulter le président Kruger,
est controuvée. Mais il est vrai que les
agents boers en Amérique renouvellent
leurs invitations à M. Kruger de visiter
les Etats-Unis en juin prochain. Il est
probable qu'il consentira à fsre Ce
voyage si on ineiste euffisamment, bien
qu ‘il ait souvent dit que ce projet lui ré-
pugnait.

Londres, 25.— Un correspondant de la
“’Pall Mall Gazette”, à La Haye, envoie
à ron journal les informations suivantes
qu’il prétend avoir puisées à bonnes sour-
ce : “le gouveruement des Pays-Bus
connaît à ‘fond les vues des déiégués
Boers dont la démarche auprès de lord
Kitchener est le résultat direct de la vi-
site da Dr Kuyper, en Angleterre ÿQuant
aux opinions de M. Kruger, le gouverne-
ment der Pays-Baë serait d’avie qu’on
n’y porte aucune attention. Si la paix eat
conclue, elle le sera aux conditions qu’-
auront acceptées les chefs boers en Afri.
que-Sud. Ces conditions seront probable
went commuuiquées à M. Kruger, par
courtoisie, maie ses compatriotes l’out
définitivewment mis de côté et con avis ne
compte pour rien ”

Et le correspondant continue pendant
une colonue sur oe ton, I! dit cependant
et c’est la partie qui semble la plus sen-
ede de sa correspondance, que le grand
obstacle à la corc!usion de ls paix est
encore la question d’indépendance.

EN ATTENDANTLAPAIX ESPEREE
Echec Anglais

Londres, 33.—Lord Kitchener rappor.
te sujourd’hai, que les Anglais ont atta-
Qué sans succès une force boer à Ookeip,
Tranevsal Occidental. Ona envoyé des
reuforts.

Il ne donne auoun détail de l’affaire.
Le commandant en chef rapporte de

plus que les Boers ont échappé à une
grosge poursuite à l’est de Prétoria. Les
pertes des Boers durant la semaine der-
nière, ont été, d'après le rapport, de dix.
huit tuée, dix-neuf blessés, trois cent
vingt-eix capturés et dix qui se sont ren -
dus. :

Torouto, 22 —Le correspondant du
“Globe”, M. L. N. Ford, dit:

“Sir Charles Dilke est un des députés
aux Communes des plus laborieux et des
mieux renseignés. Je lui ai demandé s’il
pousait que la paix serait faite avant le
couronnement. Il a répondu qu’il n’avait
pas le moindre doute à ce enjet.
La paix sera faite si elle ne l’est pas

virtuellement déjà. Je n’ai eu aucun
doute sur le résultat depuis que la con-
férence avec les chefs boers à été ou verte.
Le départ de ceux-ci, pour aller conférer
avec les burghers confirme mon opin‘on.

Sir Charles Dilke a ajouté qu’il ne
Groyait pas que le gouvernement eûttrai-
té avec les délégués boer: en Europe,
mais qu’il est possibls qne les délégués
qui ont pris part à ie conférence dans le
sud de l’Afrique aient traité avec eux.

Il eet certain que Sir Charles exprime
Popinion des députés de ia chambre, qui
est plus optimiste et mieux renseigné que
le public. Lee députés concèdent géné-
ralement que les chefs boers sont arrivés
à une entente expérimentale avec lord
Kitehener et lord Milner et qu’ils sont
retournés à leurs commandos convertis
et réconciliés et partisans de la paix.

Les délais causés par ces conaultations
et les négociations formelles qui se feront
après le retour des délégués retarderont
l’armistice et la déclaration de paix,jus-
qu’au commencement de juin.

C’est là, opinion des plus pradents
observateurs.

Londres, 22,—Une dépêche de Pré-
toria au “Standard”, datée de samedi, dit
qu’il y a des raisons qui portent à oroire
à las prochsine signature de la paix, oar
lon est d’accord sur une base de négo-
ciations. ;

Les chefs boèrs sont partis de Prétoria
vendredi soir. Le général DeWet va à
Heilbron, M. Schalkburger et le général
Delarey quitteront le train à Klerksdorp,
le général Lucas Meyer va aans le
district de Lindenbarg,le eeorêtaire Reits
et un compagnon rencoatreront les.
burghers près de Pietorsburg et ie géné-
ral Botha va à Dundee, puis à Vryheid
pour rejoindrs son Commando.

Les conditions des Anglais seront gou-
misss aux burghers à des dates fixées, et
il est entendu que les hostilités seront
euspendues pendant les conférences On
espère que les Boere du Transvaal, pres-
que 4 Punanimité, se conformeront aux
déeire de leurs chefs.

LES ELECTIONS EN FRANCA
La France est actuellement en pleine

févre élecicrale A priue les chambres
avalent-elles fermé leurs portes, que les
députés quittérent Parie pour se rendre  

 

leurs élrcteurs,
Le premier jour pour les déclarations

de candidatures dans les différentes pré-
feotures 01 à enregistré an moins mille
nome. Il y a 179 candidats poor 46 sid.
ges renrbeentart Paris et le département
de ls Seine, Pars est un vrai para lis
pour les eolleurs d'affiches et tous les
pane de murs dieponibles out déjà recou
verts d'annonces électorales de toutes
les couleurs. L’artifice, devenu commun
des candidats d’imprimer des affichies sur
papier tricolore & ét6 supprimé, cette an- 

|

élaré aux Communes que le War Office couche d’affiches électorales, à également
envoyerait des eoldats et des munitions ! é‘é abolie,

tué aux

)

née, par un ordre des chambres interdi-
sant l’uesge des couleurs nationales,
L’habitude qui avait prévalu jusqu'ici de
racouvrir lee monuments uatiosaux d’une

Une caricature des plus amusantes
x ent d’être placardée eur les mure de
Faris ; elle l’a été par les eoins de la
ligne des femmes pour le suffrage univer-
sel et représente un homme devant ure
urne, une femme est à ses Gôtés et il la
prie de voter avant lui,

Les nationalistes mènent la campagne
avec ls plus grande vigueur. Jules Le
maître, ie grand éorivain et un des prin-
cipaux chefs de ce parti, est persusié
qu’ils auront aux prochaines élections
une majorité de 80 voix. KI est partisan
d'un changement de Ja constitution en ce
qui touche la façon d’élire le président.
Il voudrait que ls premier magistrat de
France soit élu par les mêmes procédés
que ceux employés aux Etats Unis où le
chefde l’Etat est l’homme élu de la ra-
tion, tandis qu’en France il n’est que le
prisonnier du parlementarisme,

Enrerpr rertt

CE QU'UN NOBLE ANGLA!S

Pense et dit de nous
Le passage à Québee du Marquis de

Townsend aves son eompaguou de voyage
M. Robya a soulevé un vif intérêt à cau-
86 des faite historiques qui se rattaôhent
à ea personne.
Lo marquis n'a pu quitter Qu:bec sans

échapper À l’interview du reporter; il
#°y est prêté de bonne grâced’ailleurs et
8 répondu aveo la meilleure g'ä3e auebi.

Il a trouvé que Toronto, Moatréai et
Québec,lee principales villes du Domi-
nion étalents supérieures à toutes les vil-
les de province en Angleterre, mais il a
constaté cependant que les Canadiens en
@énéral n'avaient pas tout à fait autant
d’aotivité que leur voisin. Québèc avec
tous ses souvenirs historiques l’a partieu
lièrement intéressé, mais il a regretté
qu’on ait atiribué tant d’importance au
rôle que son sïeul avait joué dans la oa-
pitulation de Québec au détriment du
véritable héros du siège, le général Wol-
fa.

 

 

11 a déclaré que les troupss coloniales
en particulier cslles du Canada e’étaient
conduites d’une manière convenable en
Afrique, et qu’elles s’étaient ocertaine-
ment moutrées supérieures à la milige
volontaire, au Yeomaury de Londres.
L’harmonie qui existe entre les deux
races au Canada est un sujst de satis fio
tion et d’admiration’ pour les habitants
du Royaume-Uai,
M. Townsend croit que “daus l’intérêt

des deux races prédominantes dans l’A-
frique Sud, les conditions du traité da
paix sont probablement de nature à !es
méilre dans un avenir prochain sur un
pied d’égalité quant aux droits civils e:
politiques,

Il à dit que le Canada était consiléré
en Angleterre commie loyal et imrérislis
te jusqu’à la mcé.le des os, et surtout
disposé à prêter main forte au Iloyaume-
Uni en cas de nécessité,

Il & déclaré d’une manière emphat'que
qu’on avait une haute opinion du pnys
et de sa population en Angleterre.

Quant à lui p-reonaellement il était
euchanté d’avoir eu l’avaniage de vieiter
le Dominiou, la perle des poseessions an-
Rlaises.

UN TRIDOUM NATIONAL
C’est décidé. La famille canadieune-

frangaise va encore avoir une de ges
agapes fraternelles, qui font époque dans
l’histoire de notre pays. La date en es:
fixée : le 23 juin prochain. Le lieu de
réunion à Québeo, toujours Québec. Que
voulez vous Ÿ la vieille cité de Cham-
plein est tenue de pratiquer l’hospitslité
plus qu’une autre. Quand la mère n’est
plue, la eœur aînée ne doit-slle pas ja
remplacer ? L'organisairice da Ia do
moostration : La Société S:-Jeau-Bp-
tiste de Québec, secondée par celle de
St Sauveur de Québec. Le but : Célébra-
tion du suixsntième annivereaire de la
fondation de notre société nationale, du
oinquantidwe anniversaire de la création
de notre université catholique et fran-
guise, la seule dans tout le Canada, es la
formation de l’association des ,môdecins
de langue française d’Amérique, associa
tion destinée à jouer un rôle magnifigue
et dont l’influsnce aura un effet considé-
rable sur la réalisation de nos projete et
de nos espérances.

Troie événements importants qui ne
pouvaient paseer inaperçus et qui ne le
passeront pas. Le travail est commencé
depuis longtemps. Il se poursuit fièrreu-
sement.

Procession, messe en plein air, conven-

tion, concert, banquet, il ne manque au-
oun artiole davs le projet élaboré.
La démonetration du 23 juin prochain

devra dépazser toutes celles qui out été
faites juequ’à ce jour. Mais pour cela
Point de relâche. Au contraire, dss 8ym-
pathies et le Concours de toutes les êner-
ies.
Seheure est peut - être plus solennelle
qu’on ne le pense.Noue sowmeaà l’aurore
d’un siècle nouveau qui, comme son pré-
décesseur, simo & aller vite en beeogne.
Les événements se préeipitent. Nous
sommes sujets anglais aujourd’hui ; de-
main le eeroms-nous ? La réponse est diffl
oile 4 donner. Mais demain, comme au-
jourd’hui, que cé soit rous le drapeau
britannique, sous le nôtre ou sous un au-
tre, nous aurons à ©œar de continuer les
traditions du paesé, de pratiquer notre
religion, de parler la langue de notre!
mère et d’avoir le Mbre exercice de nos |
droits civils !
Un autel doit 8t-e élevd, le jour de

notre fête nationale, a1 pied du monu
meat Champlain.

Les lignes d’un programme nouveau
y seront peu:-être tracées, nous nous ;
trompons, des moyens nouveaux pour|
atteindre mieux la fia pour laquelle, 60m -
me une semence féconde, nous avons été ‘
jotée sur ce eol, y ecront donnés, indi.
qués. |

Qu’ea ce jour où se fera la grande re-|
vue de nos ford: vives, tous Boient done ,
présents, préis & reeevoir les enssigne-
meals qui tomboront de la bouche élo-
quente de nos guides reugieux ct politi-
ques,

|

 

 
 

LES FETES DU COURONREMERT
New York, 23 —Un câhlegraisme de

Londres à la *“Tribune’ dit : Sir Char-
les Tupper, qui & facilité le réception
d’un grand nombre de Canadiens infl :ente
aux fêtes du couronnement, approuve
hautement là taxe sur ler obréales adop-
tée hier par 383 cuntre 197.
Le Haut Comnnssaire attend Sir W..-

frid Laurier vera le 20 juiu avsc les pre.
miers ministres d’Ou'a‘io et iu Manitoba.
On est À faire les préprraut= d’un

 

 deus leurs oirconepections respectivee.| grand banquet à l’Institut Colon.ui, A+to |

 

mobier, et le dîner canadien sin ler juil-
let promet d’être Ja plus br tlante de tou-
tee les démoustration s colouinles
Le colonel G. 1. D-nison, de Toronto,

sepère faire piusien:a ccuversions à la
proyagaude de ls Ligne aaglaire im péria-
le au Canada en f .veur du tarif préféren-
tiel et ds I'augmentat-on du tarif du Do-
minion dens un but de défense impériale

—— akme

MORT LUN PRETRE
Le clergé de Québec p'eure la perte

d’un membre d'stingué et la paroisse de
81 Reh un vicaire dôévons dans la per
conue de ! abné Joeeph Tuéviore Trépa-
nier, décédé à l'Hôte..L.su de Québec à
le euite d’urs opesation pour appendicite
à l’âge de 42 aus et 8 mois.

L’abb6 Trépanier usquit à Notre-Dame
dn ChéresRicker, le 27 août 1859, de
Gzorges Trépanier et ue Rore de Lima
Varreault. I! étudia au Séminaire de
Quebec, cl il termina ses études en 1884
et devint prêsre le 2G mai 1888.

L'abbé Trépenter fut successivement |
vicaire À Notre Darne de Beauport, pro-
fesseur au Beminaire de Québec, vicaire
À St-Antoine de New Bedford, aux Btata-
Jui, et enfin vicaire à 8 -Roch, de Qué.
eo.
On peut dire de lui qu’il à v#ou beau-

coup en peu de temps. 8s carrière sacer-
doiale qui ne compte que quatotz> au-
nées a été bien remplie et très fruc-
iueuse.
Un service solennel sera chanté same-

di à 7 heures, daus l’églive de St-Roch
de Québec, par lee enfants de la paroies»,
pour M. l’abbô Trépanier, qui était te
directeur des préparauts de la première
communion. Tous les paroissiens de 8¢-
Roch sont invitéa,
Le co-ps du regretté Monsieur Trépa-

nier & été transpurté, Ge matin, an Châ-
teau-Richer, es parvisse nataie,

Cet, aprôs-nili à 3 heures, p. m.
transiavon des reaces de la maison pater-
nelle 4 l’église, où l'on récitera l’office
des morts. La cér*monis sera terminée à
temps pour revenir cu ville par le train
de Ste-Anne,

Vendredi, à 9 heures, service et sépal-
ture dang I’ glise du Chateau Recher,

ArchevBch& de Quétec, 23 avril 1902,
Monsieur l’abbe Théodore Trépaaier,

vicaire à Saint-Rooh da Québeu, décédé
hier après-midi à l’Hô,el-Dieu, était
membre de la Congrégation du Petit Bés
minaire de Québec et de la Société Eoclé-
e1astique de Saint-Joseph.

C. A. COLLET, Ptre,

Becrétair:.

UN NOUVEAU SAINT
Philadelphie, 22.—Dee milliers de cae

tholijues de cette ville eapèreat voir,
avant longtemps, le nom d’un de leurs
concitoyens ajouté à la liete dee saiate
du calendrier Roumsais. Dopuis la mort
de l’évêque Neumann, il y à plus d’un
demi-siècle, de nombreuses guérisons,
apparemment miraculeuses, &e sont ac-
cormpiies sur eon tombeau.
Jour et nuit, l’église Saint-Pierre, au

coin de la cioquièma rue et de l’avenue
G:rard, cù se trouve déposé le corps de
l'évêque est remplie de pèierius souffrant
de diversen waladies et venant ch-roher
là un coulagemient à ieur mirère. Ou y
voit des aveugles, des boîteux et des
sourde, das paralyiiques et des malheu-
reux eonffrant de toutes wuladies physi.
gues et morales.

Plusieurs de ces guérisons ont été étu-
diées aveo soin par un tribunal ecclésias-
tique nommé par lee autorités romaines,
et jusqu’à ce jour, toures les constatation
que l’on à pn relaver, ont été approuvées
par la Congrégation des Riter. Cette
dernière circonstance est fort s'gnifioati-
ve car les autorités romaines Font telle-
ment prudentes danm de telles occasions
qu’on a pu dire aves raion 1 “fi faut ou
w'raois & Bow. , pour prouver I'authen-
tioité d’un miracle.

Len enqné.es sur lea fiits miraculeux
accom plis au tombeau ds Neumann ont
ête couduites régulidrement ot coaatam-
ment, à Philade!phie, depuis 1866, et
tous les témoignages recuc:llis ssront en-
voyés, dans une coupie de eemaines, à
Mgr Punici, Stcrétaire de la Congréga-
tiou dea Rites Inquelle est chargée de la
CANVIUISAlION des “atntr,

Crlie Congrégation set prô:idée par le
3erdina) P:rruta, anvien nonce papal a
Paris.

Le 15 17 «>.b 2 1895, Psvêqua Neu-
mann a 8ie prociaméd *vénérabie”: c’edt
le premier pas ves la canonisation. 8: ie
eunport fluai est approuvd, 0a le déclare-
ra “bisahsurcux”, pui°, en troisième
épreuve, 00 fera da lui un ‘“eaint.”

Le tombeau du ;prélat est ,placé sous
le parquet du “avc’usire, au piei d’un
aalel de sou bas-ement, dans l’égiire St
Pierre. La porte de la balustrade est
coastamiment ouverte, afn de permettre
aux pêlerins de venice s’agenouiller sur
les dailea de imsrbre, où ge lit, en latin,
l’inscription dont voic: la traduction :

“Ci-git, John Nepomucèue Neumarn,
évêque de Ph'ladeiphie, né le 28 mars
1811, en Boheme. R ¢1 dans la Qougrée
gation du T & -Jaint Ré4dempteur, le 16
janvier 1842, et sseré &vêque le 28 mars
1852. Mort :e 5 janvier 1869. Qu’il re-
poss en paix ”

NOUVELLES DES CHEMINS
- DE FER

Le Dr Seward Webb, dans une décla-
ration officielle faite, b‘er, à Otlawa, a
dit qu’il était intéresséau Canadz dans
les compagaies de chemins de fer sui-
vautes : St Lawrence and Adirondscks,

  

ee —= - = = eee _—_—Ils eont depuia, occupés à préparer Jeur M. Chau:berlain com i - ;
UN MINISTRE PRODIGUE LA PROROGATION êleetion prochaine par des discours à Yet Te dineseme moire des oéré Cap Breton, et Canada Atlantique 4 il aajouté qu’il était aussi direc eur du f.

bec Southern, Qnsimplement parce qu- !
Rutiand a un droit de pasnage pi
ilgne de noyeau À la Jonction du Quêbec
Bouthera. li a offirmé qu’il v’avait au-ous intérêt (dans le ‘“Sou-h Bhore” etqu’il ne fait partie d’snonne compagnieou combine concernant la constructionde ponts ou de tunnels, au-jssus où
sons le Saint-Laurent. Quant à Ce qui re-
garde achat du Canada Atlantique, riende défini ne sera conou avant le 8 juin
prochain,

Porcival W. Clement. présilent duRutland, ainsi que Henry C, Swish, vi.
oe- président de ia 18m
nent de rési
respectives,

€ compsguie, vien.
goer tous deux leurs charges

M. Smith continuera c*pendant à remn-
plir lee fonctions d’agent pourvoyenr dels compagnie, ea attendant qu’on lustrouve un sucoesseur compétent.

—

Il eat probabl- queles griefs des télé-graphietes Seront soumis à un Arbitra-
ge

mr

IOYLLE CE FLEUR
Unefleur était sur la ronte.
Sur la rôute et fous le soleil,
Le soleii qui Ia bralait tour,
Toute, avec ron éclat vermeil.

Et 1a pauvre fleur était triste,
Elle était trisie et lasse aussi.
Qui donc a fait un cœur d’artiete,

D'artiste à la À ur que voici ? —

En vaio. elle dicait sa peine,
Ba peine à tous los papillons,
Les papilions gn’ua soufls entraîme,
Qu'un souffis entraîne d» tourbillous.

Et seule, asule, abandoarés,
Abandonuée, elle pleursit
D'être déjà, dj4 faabe ;
Ah! la pauvre fleur du guéret |

Or, une balle un pen morose,
Motose un peu.par là passa.
Qui vit cette fleur trisie et rose,
Triste ot rose, ot la ramassa.

Puie, prise de pitié soudaine,
Soudainement eut ce dessein,
Ce deeseinfde onlmer ss peize,
Ense l'attachant eur sou sein,

Et la pauvre fleur consolée,
Bentant de divines chaleurs,
—Chaleur du cœur même, exhalée !
Bien doucement sécha ses pleurs......

Mon cœur de même est sur la route,
La route où vous allez passer,
Où vous allez paseer sans doute...
Oh ! veuillez donc le ramasser |

LES FRERES VAN WOR-
MERS
—

 

Ils devront être électrocutés

30 juin
Plattabury, N..Y:, 24.—Ce fut réel!:-

ment un speotacle émouvant, 16), heer
matin, lorsque l’exprers du Deli w .re und
Hudeon, venant d’Albany, emenna les
trois frères Van Wormer,— Bass, Byd-
ney et Barton,— convaincue, la v ile
l’avoit assassiné leur oncle, Peter Hol-
lsmbeck, à Fm ferme de Greenport Ja
voil'e de Nc él.

Greenport n’est situé qu’à qeljucs
milles de la province de Quôbsc, et o0n-
aôquemment, le meurtre créa une profon-
de conéternation des deux côtés de la
frontière. Pendant longtemp«, la police
ne put retracer les coupables. Tout ce
que l’on savait, c’éteit que quatre hom-
1n68 masqués avaient, le for +n ques-
tion, oppelé à sa porte la victime Ho!ler -
beck, pourla tuer ensuite À coups de re-
volver. Le motif du crime restait aussi
inconnu, mais, finalement, un june
homme du nom de Bruce Harvey, cou-
sin des Vau Wormer, et neveu du défunt
lénonça les vrais coupables,
Harvey parut dane Ia beite comme té-

moin à charge, et après un procès d’une
semaine, Îrs trois Wormer fureut, +amne-
di, oonvaincus de meurtrs et con-lamués
à être électroostés, dans la prison de
Dannemors,le 30 juin. La eodue provo-
quée par la sontamastion à mort des
trois frères, fut des plus émouvantes.
Dannemora n’est située qu’à quelques

milles d’ici, et les prisonniers devaient
passer par Plattsbarg pour se rendre à
leur prison. On les avait soigneusement
ligotiés. Ile semblaient être joyeux, mars
quand on |-8 euferma dans une oelluie,
11e éclatèrent on sanglots,

» Toua trois de même que leur onole,
Hoileobock sont bien counus des deux
60.68 de In front dre.
Le mobiie du crime 1°set pai encore

parfailement defini. Oa croit qua la vie-
time leur aurai. refusé de l’argent, et
qde cela les aurait exas;érèc.

le

 

L'.xaman du chenal
Le euperbe yacht ‘‘Frontenac'* rat par-

ti bier poor Surel, ayant À son beri le
ministre des travaix publics, plusisars
ingénieurs et pilotes, en tournée «d’ias-
pection des phares et des bouées, ete,
On enit que le gouvernement est bieu

résolu de ne rien éparguer pour ren ire le
fleuve navigable, la nuit comme is jour,
entre Moutréal et Q 1Ébee, 
 

 

TEL SOMMERCIAL
MONTMAGNY, P. Q.

- Wilam Gamache, propriétaiaU

 

Pension de première classe,

Boissons de la meilleure qualité
Les voyageurs y trouveront tout le confort désirable.

- . îÎ —
Repas, servisÿ à toute heure

Des
voitures sont continuellement a leur disposition
 

GEORGES BLAIS
MARCHAND *

ST. FIGRKE
A toujours en mains‘un gros STOCK d'EPICERIES, FARINE,

SON, GRUE, etc., a des prix trés modérés.

marché.
{Aussi UN LOT DE CHAUS URES qu'il vendra à très bon
3

Est autorisé a solliciter des abonnements au journal * Le Peuple”
st à en collecter L orix

°
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NGUVELLES.-

DISTRIOT

SAINTE-LOUISE

Nos cultivateurs ont commen-
cé les semailles ; c’est dix jours
plus tôt que d'ordinaire. La
récolte du sucre a été abondante
on cite même plusieurs cas ou

des érablières ont produit en

moyenne une livre de sucre pour
chaque érable entaillée.
—M. Henri Chrétien est parti

la semaine dernière avec sa fa-

mille pour les Etats-Unis.
— M. Désiré Joncas et sa fa-

mille doit à eon tour nous quit-
ter cette semaine pour la répu-

blique voisine. ;
—M Joseph Pelletier (Calixte)

vient de vendre sa terre à M.
Joseph Lord, du Canton Ash-

ford.
—La grange d’un pauvre hom-

me nommé Henri Ouellet, a été
incendiée l’une de ces dernières

nuits. La seule vache que pos-

sédait cette pauvre famille a péri
dans les flammes. On ne con-

nait pas l’origine du feu. M.
Uuellet était parti la veille pour

un voyage de quelquesmols.
Plusieurs personnes charitab'es
doivent organiser une souscrip-
tion pour venir en aide à cette
famille afiligée.

SAINT.PIERRE

Mercredi, le 16 avril, e’êtei-
gnait bien paisiblement après
une longue et douloureuse ma-
ladie, Delle Marie-Anne,Talbot,
Agée de 13 ans et 2 mois, enfant
bien-aimée de M. Ludger Tal-
bot à qui nous offrons nos plus
sincères sympathies Un grand
concours de parents et d’amis
de la famille éplorée assistaient
aux funérailles.
— Beaucoup de voyageurs

partent tous les jours pour les
Etats Unis. Ce n’est pourtant
pas le manque d’ouvrage à St-
Pierre qui les force à aller tra-
vailler pour les Yankees. C’est
bien déplorable, et nous croyons
que c’est un peu la même chose
dans toutes nos paroisses.
—M. Ubalde Talbot est de re-

tour d’un voyage a St-Hyacinthe
M. Talbot est déjà un très bon
fabricaut de beurre, a été étudier
quelque temps à cet endroit dans
le but de se perfectionner da-
vantige.
—IÏ s’est fait plus de sucre

cette année dans notre paroisse
qu'il ne s'en était fait depuis
longtemps.
—Les funérailles de M. Pierre

Picard ont eu lieu mercredi dans
notre église paroissiale.

ILE AUX GRUES

Il s’est tué un grand nombre
d'outardes cette année, dans no-
tre localité. La famille de M
Alfred Dancause en a abattu 43
à elle seule.
— Trois nouveaux fermiers

sont arrivés à l'Ile-aux-Oies au
commencement de la semaine,
pour cultiver les fermes des Ré-
vérendes Sœurs de l’Hôtel-Dieu
du Précieux Sang.

NOTES LOCALES
Madame Célestin Laberge de

cette ville, est décédée subite-

 

ment mardi soir, à l’âge de 78}
Elle était la mère de M.fans

Joseph Laberge et de Madame
Aldéric Fournier.
Nos sincères condoléances.

MM. Aurèle et Gilbert Roy |
de Montmagny ont fait entendre
avec beaucoup d'âme plusieurs
morceaux de chant qui ont été
fort apprécies à l’ouverture du
mois de Marie qui a eu lieu jeu-
di dernier, la collecte a été faite
par Melles Clara Fortin et Héle-
ne Morin.

—

M. Auguste Normand, mar-
chand de la rue de la station,
fait faire d'importantes améliora-
tions à son magasin. -

Le service anniversaire de
Mad. Elmire Bernier, épouse de
M. Phydime Nicole, a eu lieu
mardi dans notre église parois-
siale.—Il a été chanté par M.
l’abbé Wallestan Proulx, vicaire
de St-Ignace, neveu de la défun-
te.
Un grand nombre de parents

et d’amis, venus de Saint-Pierre
et d’ailleurs, y assistaient.

MM. Raphaël Boulet et Gau-
dias Bernier, de l'Ile aux Grues,
étaient de passage à Montma-
gny, lundi.

Bijouteries et lunettes de tou-
tes sortes à vendre chez M.
Amédée,Côté, orfèvre.

Lundi, le 28 avril courant,
notre ami, M. Narcisse Fournier
a épousé Melle Augrr. à Levois-
ton, Maine. Nous offrons nos
meilleurs souhaits de bonheur
au nouveau couple.

M. A. J. Bender, avocat, C. R.,
gst allé à Québec lundi et mer.

; credi pour affaires professionnel-
les.

t — €

C'était la fête des arbres dans
toute la région de Québec, mar-
di dernier.

Nour attirons l'attention toute
spéciale de nos lecteurs sur la
carta. professionnelie de M. le
Dr P. H. Desjardins, de Mont-
réal, que nous publions en pre-
mièrepage.

M.Cyrille Coulombe, hôtelier
de cette ville, a confessé juge-
ment samedi dernier, dans l’ac-
tion que lui avait instituée La
Corporation de Montmagnypour
avoir permis le jeu de cartes à
l’argent dans son auberge. En
conséquence, M. Coulombe a été
condamné à payer $30.00 d’a-
mendeet les frais. Ce jugement
doit être de nature à rassurer cer-
tains conseillersqui entretenaient
beaucoup d'inquiétude sur
les risques que cette Corporation
avait assumé en prenant en son
nom uné poursuite dont les frais
étaient garantis par un dépôt
de $50.00. Comme la moitié de
l’amende appartient à la Ville, le
trésor municipal sera enrichi de
$15.00. Nous ne croyons pas
que les contribuables blâment
cette manière d'augmenter nos
revenus tout en faisant mainte-
nir l’ordre.

Les exercices du mois de
Marie sont commencés depuis
hier, et ils se font tous les jours
à 4 heures après-midi.

Monsieur l’abbé J. E. Grand-
bois, du Séminaire de Québec,
était en promenade chez son
beau-frère, M. Maurice Rous-
scau, avocat, vendredi dernier.

Le terme de la Cour Supé-
rieure est commencé depuis hier.
Il sera immédiatement suivi du
terme de la cour de circuit.

On est 3 former ude impor-
tante compagnie a fonds social,
au capital de $10,000.00, pour
fabriquer des cercueils pourle
besoin du commerce de gros.
Cette manufacture, qui donnera
du travail à un bon nombre
d’ouvriers, sera placée, dit-on,
près de la gare de l’Intercolo-
nial. Nous félicitons les promo-
tears de cette belle entreprise.

Naissance. — Madame Fortu-
nat Bélanger, un fils qui a reçu
au baptême, le 24 avril dernier,
les noms de Joseph Amédée
Fernand. Parrain et marraine:
M. et Mad. Amédée Bernier.

Décès.—Vendredi dernier ont
eu lieu les funérailles de
Joseph Bruno Talbot,jdécédé le
123 avril, à l’âge de 83 ans.
condoléances à la famille en
deuil.
—Le 25 avril a été inhumé

Joseph Alfred, enfant de M.
Adolphe Labbé, décédé à l’âge
de 3 ans.
— Le 29 avril a été inhumée

Marie-Anne-Henriette, Carmel,
enfant de M. Napoléon Letour-
neau, à l’âge de 9 mois.

 

CELA AUSSI

Le Baume Rhumal guérit
l'enrouemont et met la voix clai-
re.

SANS CONCURRENCE

Depuis la découverte du Bau-
me Rhumal on n’a rien trouvé
qui pût l’égaler contre la toux,
le rhume, la grippe.

Une sensation
- à Montréal

LES PROPRIETAIRES D'UN
ETABLISSEMENT DE

GROS

Arrêtés pour fraude sur la
plainte de la maison

Z. Paquet de
Québec

Montréal, 29.—Une senestion a êté
causée hier à Montréal à la nouvelle que
les propriétaires es les gArauts de le mai-
eon de commerce Saxe, .’une des prinoie
pale dans le commerce des vétewents
coufectionnés située coin des rues Be
Catherine et St. Laurent, avaient été
arrêtés em blos et conduits au cachot
sous l’inculpation de fraude.
Une circonstance qui, toutefois, a atti-

ré l’attention des gens sur les MM.
B-xe, au cours de ces derniers mois, ce
«cnt les pertes subies par eux lors de
incendie du Board of Trade, en janvier
1960. D.ux de leurs employés n'iraîent
alors péri dans ler flammes ; on retrou-
ve en rffet des ossements dune les dé
combres.

Cette fameuse corfisgration avait ori-
giné dans l’éisbli sement de f:brication
en gros des MM. Boxe, su coin des rues
Lemoyne 1 Bt Pierre,
Ce n’est pas là le seu! malheur gu’ont

2c À déplorer ces importante flrancierr,
du&s C‘@ derniers temps : le feu se di-
C'ara suësi dane leurë imtmenses maga-
sinsde la rue Ste Catherine.

Kufio, le comble fat mie à toutes oes
mésaventurer, il y à quelques semainer,
loreque l'établissement fit fail ite,
Ma.s hier ce fut pire et la surprise du

public augmenta en apprenant que MM.
Heury et Samuel Sare, et leur gérant,
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Nos |

M. David Lévi, ont log&s dans un ca:
chot, enr Vacousation d'avoir fraudé
leurs créanciere, pour qu montant de
prds de $30,000. ) .
La plainte formulée contre eux par

le gérant de la maieon Paquet, de, Qué.
bec, déclare que lek trois prisonniers au-
raient conspiré, le ler sécembre dernier,
à l’effet de frauder ie public, et plue par-
ticulièrement MM. J. Arthur Paquet,
W. Moore et Cie, de Bradford, Angle-
terre ; Fray Bayoite, de Vienne, Autrie
rhe, et lu ‘“‘Cortice'li Silk Company”, de
Bt. Jean.

Les développemente, daus cette sffaire
stneationnelie, sont attendus aveo la plus
g'ande anxiété. andy
Henry et Samuel Saxe, et David Levi

sont accusés d’avoir acheté des marchan-
dises pour plus de $30,000 et de les avoir
eacrifiées sans les avoir payôéee, pour eu-
suite faire faillite,
M. le juge Choquet a accepté de remet-

tre en liberté les deux trères Saxe et leur
essocié, moyennant un cautionnement de
$18 000 pour chacun. ;

C’est un fait bien coina que depuis ar-
eez longtemps les trois prieonniers étaient
surveillés fort étroitement et par les come
pagnies d’aseura oes et par les hommes
d’effaire» avec qui ile étaient en relations,
Il est imporsible, d’ailleurs, d’expliquer
autrement une aussi prompte attitude de
la part de la justice et des orésudiers,
après la faillite do Pétabliasement Saxe.
=2 - —

Le £oleil à enfin dompté les aquilous ;

le xéphir qui gliese anjourd’bui su milieu

des vagues eneoleillées est chargé des

arnteurs capiteuees de tous les bourgeons
¢+flleurés au passage. La nature revsit

véritab'ement sous le regard plein de

mansuétude du ciel bleu et les chanteurs

ailés de nos bois ealuent la naiesance ra

pide des ombrages et des fleurs de de-

main.

Allez y, messieura les poètes, voici le

retour des beaux jours

Pas un espoir de paix danr les vouvel-
les du sidgs de 1a guerre Bud Africaine,

L’espoir de Catholiques français est
déçu lè ministère perséouteur des reli-
gieux à été réélu mais par une- raajorité
siguificative de r‘probation.

 

On vient d’ariêter à Parme un anar-
chiste qu- l’on soupçonne d’avoir com-
ploté contre l’empsreur François Joseph
d’Autrich ».

Ontario a déci lé que la galanterie n’a-
vait rien À faire dune la politique. Le

me ne pouvait être candilat aux êlee-
tions provinciales.

Les représentants des Éociétés rédérc-
tives canadiennes-frarçaises réunis à.
Wooneg ket, Rho feIsland, ont décidé de
tenir Un congrès téus les ans.

Le “Pionnier”’de Môntréal suggère avec
raison, que le gouvernement Canadien,
invite an Canada lee personusges fran-
gais illuetres qui viennent'aux Etats-Unis
pour l’inauguration da Monum>nt de
Rochambault. Ce n’est après tout qu’un
acte de haute courtoisie Int«rnationaie.

Une idée lumineuse :
C’est celle que nous cueillons dans la

correspondance parisienne de notre con-
frè-e de la “ Presse ”
Dans une simable lettre, M. J. X. Per-

ranlt me parie des fêtes eplendides qui
auront li u au mois de juin prochain
pour célébrer le 60 anniveresire da la

société nationale St Jean-Baptiste de
Québeo, et le 6Dième anniversaire de
l’Université Laval dans ia capitale pro-
inciale Il eerait bien à souhaiter que
ces fè.es puissent attirer quelques Fran-
Ç is de distinetion au Cauaia. Mon sen.
timent, corroborant celui de M. Perrault,
wt g :e des invitations faites, à titre offi-
siel, par lee autorités compétentes, pour-
raient engager not-e gouveruement & 8'y
faire représenter par des délégués.

 

. DE FAMEUXTRUST

correspondant de la “Tribune”, dit q on

pro:ureur géuéral à déctaré qu’une fem- |.

| New-Yok,28 avril-—L N. Porl. le|

lois d'au certan état, de posséder et
voter le capital actions, et de contrôler la
direction de q:r:ainss compagnies de
traneport dans uns partie Feculée du paye.
Sans ‘ xprimier d’opinion eur les recettes
probables, il eat intéressant de no+r quo
les plus ar‘ents partisans de lu vouvz-
raineté les états ne ss plaignent point de
cette actio : et que la reule critique qu’ou
entend d eux, C’est qus is chosa aarait
dû être faite plus tôt. ’

Notez combien on demande gue les
ohemius de fer, 'es compagaies Jespress
de télégraphe et d’aseurance et les
Ettruats”’ eo *ut Soumis à un contrôle na-
tional. Notez comme où deman-ie l’uai-
formité des is du divorce, des lois de
l’intérêt et de la taxe. La tendance des
idées et la tendance deg événements som
ble encore être à ét«blir un gouverne-
ment plue puissant et plus centralisé.”

 

POUR LE POLE NORD
New-York, 29.—l:es plans ponr l’ex-

pô lition Bafiwine Z igler dans leg ro-
gions polaires sont complétées. Le Str
Frithjof gui avec l’Americn à transporté
le parti Baliwin à la terre François
Joseph à été engagé et partira ne Trom-
to le ler juillet,

 

Un QU:bsequots dans Joo hooneurs
Une dépéche de New-York dit que Jo

trio de discussion Yal: qi :encoatrera
cslui de Harvard au mois prochain, a été
choisi après de lougr débats. L'un des
trois ert George Bansgravre, âgé le 27
ans, Né à Québec, i: À seu 6 udes à
l’Académie Colby, à Now Lon don, N..H,
I! détu's dans des Ooncoars aca lé mi4 es
eu 1898 et cu 1899.

Mort d'un frre
Une dépêche de W.n'pez nots

appresd que le révérend Frère Joseph
Gaudet, 8, J , ert mort au collège de S:-
Foniface, cù il travaillait veillumment
depuie près de aix-sept ane. Ii venait de
Lotbinidre, Québec, et était âgé de 68
ane.

Act'on renvoyes
Sameci dernier, M lo jug» Qimon a

rendu jugement dans la cause d’O'Reil’y
vs Webster, renvcyant l’action avec dé-
pens. I! e’agiseais d’une poursuite pour

par William O'R-il'y, a cause de ls mort
de sou fi 8, un débardeur qui fut tué en
juillet 1900, en travaillant au décharge-
ment du steamer “Rembrandt.”

Notes commeroialss
Costicook —La Cie de Buanderie Impe-

rial, vente & encan sera faite lo 28
courant.

Drummondvilic—Mr. A. J. B'sochst
a reçu une demande de session.

Montréal—MM. Cadieux et Dérôme li-
braires en gros et en détail, en fail
lite aura une assemblée de sescréane
ciers, le 28 courant.
Librairie Ville Marie a fait session.
Pharmacie D:, Bilvestre a fait ses-
sion & Marcotte & Marcotte,

Québeo—Mr. Jos. Bufeidres a fait ses-
sion.
Quebeo Tranding Steamp Co, vient
d’êire enregistrés.

Chinots et chinoïse a Levis
L'arrivée à la gare de Lévis, ce matia

de quelques chinois, venant de Québec
et détargnent du train du Pacifique a
caus: uue cer'aine sitrac.ion parmi les
spectateurs, non pas à cause des chinois
eux-mêmes qui ne sont pss rarer, mais
parce qu’une chinoiee, aux petits pieds
les accompagnait.

Elle était acsez bien vêlue en vs'ours
noir et avait vn sir ‘out Fonriant—les
uns Ont dit vaingneur et proyocant—en
jetant un Œilen coulisse sur les lévi
sienr, curtout les cochers de place qui
tout al asourdis et pris ; ar surprise n’oat
pas eu l’idée de lui dire :
calèche, madame”, ss contentant de
l’examiner des pieds à la tête.

Fils et fille da Côleste Empire, qui
avaient peu de bugnge mais semblaient
avoir le gousset bien garni, À levr air de
 auffianc*, Ont vris le traiu de l’Interco-

se

* ¥lonisl pour Halifax.

Ameliorations do voie fsrres
On sait que M. Joseph Paquet, entre- N° fait plue autant de'bruit au sujet du

“trust” des compagdies de navigatio. et

que l’opinion générale est que l’Auz'e-

trrre centinocre de commander les ner

même si le capital sméricain “toot16} - la
flotte transatiantique‘&mbinée. -
On cemprend qu’il ect 1poësibl - d’em

pêcher 1a vents des vaisseaux quand les
acheteurs sont aesez riches pour offrir
des conditions suffisamment alléchantes.

Si ler compagnies de navigetior an-
glaise s’étaient concentrées entre elles,

p reonne n’aurait prosesté. Le temps est

18826 «li toutes le: nations étaient forcées

de venir à Lon ires emprunter de l’argent

en temps de paix, comme en temps de
guerre, et où les nouvelles entreprises
maritimes et industrielles de tous lae
pays dépendaient de l’aide fi iaucière de

l’Angleterre.
M. Morgan ne permet pas à ees aesc-

ciés de donner de renseiguemenie, maie
l’impreseion générale dans les cercles
maritimes est que l’émission de £34,009,-
000 a été souscrite aux Etate-U sin etici
et qu’elle sera peut-être portée à £40,000,-
000 ai la ligue Cunard entre dans la con-
osntration, et que si la ligne Cunard
reste en dehors, il y aura des arrange
ments avec elle concernant les taux de
fret eto. ®

Londres, 28.—Le “Daily Tolegraph”
dit qu’en cas de guerre l’entente mariti-
me Morgan prendrait flu automatiqu -

ment,
Paris, 28 —Le secrétaire de la comps

gaie Trancatlantique a dil, wn cours
d’nne interview, au sujet du syndicat
maritime :
“Si le eyadicat se forme, il élèrera lra

pascages et la fret, qui est maintenant
trop bas 4 cause de In terrible compbti-
tion. La formation du syadicat n’est donc
paë une surprice, mais nous ne seront
pas la seule compagaie à rester À l’écart.
Les lignes allemandes feront peut être

une entente aVec le ayndioat, mais reste-
ront auesi libres que nous-mêmes. Si le
8yadicat hausse le tarif, nous le hausse
rons aussi.”
M. Morgan est actuellement à Paris

mais il refuse de voir les journalistes.

=

DOMINATION DES ETATS-UNIS
Pittzburg, 29 avril—Au 16s banquet

aenuel de l’American Republic Ciub”
qui a eu lieu hier soir, en mémoire du
général Grant, l’hon, Leslie M. Shaw
Becrétsire du tréeor a prononcé les pa-
roles remarquables que voici 3
‘Leu idées et les événements ont tenda

À donver plus da force au gouvernement
centra). Bila porte eut ebaillée au prin-
‘emps de 1898 par le vote unanime des
deux chambres | Congrès, s’ouvre
jamais toute grande, lee Etats-Unis régi-
ront non seulement lsur territoirepropre
mais tont l’hémiephère oacidental et tous
les pays et toutes les Îles dont les côtes
sont iavées par l’océan Pacifique. Ce
n'e t pas avec crainte que je contemp'e
Get avenir, et j* ne le mentio::ne que
c:mme une Cou équence logique de no-
tre développement.national.” .

Il y a aviuéllement, pendant devant la
cour des Etate-Unie, un yrocès intenté
psr un représentan du département exé- 

preneur de Lévis à entrepris de grands
travaux d’améliorations de la voie ferrée

“du chemin de f-r Québec et Luc St.
Jean.

, Il a sctuellement un grand nombre
‘d’ouvriers travaillant à la construetion
de (culverts) et pouceaux à Jonquièreset
dan+ d’autres parties de la voie. Ces tra-
vaux sont tous exécutés en pierre el fuite
pour durer des années et des annôes.
Grand nombre d’ouvriers sont aussi

employés dans différentes autres sections
de la voie que l’on améliore et eaneolide,!

Vent: da propri.te
M. Wm. Lee, marchand tailleur, de la :

rue Buade, à vendu, gee jours derniers,:
sa magnfi jus propriété da Chamin St.
Louis, connue sous le nom de “Bona
Piace” à M, W.lier Sharp, le prix de
vente de cette propriété gi à près de dix
arp-nts de circonférence avec superbes
tâtissse sus érighes, a £16 dane les envi-
rons de $16 4 $17,000

Le fe1
Un peu sprès une heure ce mstio la

lueur d’un immense insen lie emuyour-
prait le ciel dava la direction de Charles-
bourg.

Retour trimestriel
Les receites du chamin de far Eleotri-

que de Québec pour lea trcis derniers
mois se chiffrent dans lea $29,924.34 fai-
saat un percentage do $1,197 37 di 4 la
ville ie Qube.

UN CHEVAL EMPALE

Hier, M. Moisan, entrepreneur de pom-
pes funèbres de Bienville à perdu un ma-
guifique cheval noir d’un haut prix La
bête qui était dans l’étable, commença À
ruer le long de sa etalle, la mettant en
partie ep pieces, Il était resté une forte
pièce de bois effi'ochée au sommet, ot l’a-
nimal fougueux en £e goulevant pour
lancer une nouvelle ruade, retomba em-
palé par le train d’arrière sur cette pièce
de bois dont une partie lui entra dans le
bas-ventre lui pergant les intestins.
Vingt minutes après 1] était mort.

LA FETE DES ARBRES
La fête des Arbres & été célébrée à

Québec,ce matin et à Lôvis.On p'aute un
peu partout.
La cérémonie officielle a eu lieu en fa-

ce du Parlement où l’on a planté des ar
bres eur l’avenu Dufferia au milieu de
laquelle se trouve le splendide aro de
triomphe érigé l’ét6 dernier pour om
mémorer la visite à Québec du dus e:
de la Duch-see d’Y rk.

Le tout s’est f uit sous l’habile direction
de l’habile jardinier de Spaucer Wood,M
Chalet.
A Ti heures S>u Honneur e lieutevant

gouverneur L. A. Jetté arrivai eur le
terrain #ocompagné de gon aide-de camp,
M. Shappard les hons. MM. Dechône «
Duffy, Hon M- De la Brudre, MM. S.-
wéon Lesage assietant comuiesaires des
‘Travaux, M Brosearl du même Dépar.-
tement, M. Delage, M. PP , M. H, £. J
B. Chouinard, gr. flier de la Cité, M. F.
England, avcen advereaire de l’hon, M
Duffy, dana le eamté de Brome, de pas-
sage à Québec. c1f du paye, pour iot-rdire & une

grande corporation, Organisée sous les

LS

Plosieurs jour a'is'es de Québec et de
Lévis blaient eur les lieux le cslepin à

5

$1,000 de dommagee-intérd.e inteutée,

la main et ont été reçus avec beau-
coup d’amabilité par Son Honneur ‘le
lieute :ant-gouverneur et l’hon. M. Dé-
chêne tintatre de l’Agriculture. :

Les arbres, de splendides ormes,ont été
plantés à tour de rôle dans l’ordre sui-
vant : .

lo, Lieutenan', Gouverneur Jetté.
do. Hon. G. M. D chène.
30. Hoo. M D ffy.
4o, M. Cyrille Delage M- P, P.
50. M. 7. England.
60. Aide de camo Sheppard.
To. N. J. O. Labrie ““Le releil”. -
8o. M. Siméon Lnrsage. :
90. J. W. Sirois, “l’Erèsemsnt.
100. M. Auguste Edge, avocat.” -
1lo. M. Ernest Gagnon.
130. M: louis Gagné, “Le Quotidien‘.
130. M. Ei Aubé, “PEvenem nt.”
145. J. Tirney “Daily Telegraph”.
On a au-si planié plusieurs beaux ar-

bres eur la Grande Allée.
Un farceur de journaliste & voulu com

mettre quelques oalemb>urs & ce prapo-,
voici :
Aujourd'hui nous avon “isté” ea tr

des p'ante d’orme sinon ‘‘de chène” it
plus tard les paseants a:ront tout À
“ gagner” daller «e maur- à “l’abri” du
‘aoleil”.S' nlora cela devenait ““quoti-
dien” or verait tout ua ‘’evénement.
“Lesage,” ‘es roi” il était, serait her-

reux d’aller la rèver touslesjours à l’om
bre de ces arbres qui auront alors de
l’âge.

Parlement Fédéral
HAMBRE DESCOMMUNES

(Le bill d’immigration de
M Sitton

Une vive discussion au sujet
des rails de chemins de fer

Ottawa, 29 avrii —Aujourd’h ri, à la
Chambre, l’hon. M Mulock à présenté
un bill rela:if au réglement des difficultés
qui peuvent surgir entre les autorités et
les ouvriers de chemins te far. Le bill
comprend tous les chemins de fer à va-

; peur, les ehemins à trac ion électrique et
+ PIntereolonial.

Le bi:l coneidère’ les grèves comme
illégales et punissables. I: établit des bu-
reaux de conciliation provinciaux et fé-
déravx. Les bur(aux provineieux Con-
vsîtront dre diffisultés eur les chemins de,
fer dans les limites d’une nrovince et les
bareaux féiéraux conneîront des diffi
cuités, dans plus d’une province à la
foie, * }
Le bill crée sept bureaux provinciaux.

Sur les trois ttieinbres de chaque barban,
un membre sera oholsi par les compa-

! gnies de chemins dv fer, un autre nar les,
employés et lé troisième par les devs
aires et, #ils ne e’eut ndent pas, par le
goaverneur en conseil. EE

i Le bureau f6 iéräl est comp 586 de cinq
«membres qui sont élus par les sept re‘
_ présentants des propriétdirésde chemins
i da fer faisant partie des bureaux proviu-
| ciaux; deux cont lus par les cept repré.
re t.nte des employés et le cinquième
par l’autre parti ou par le gouverneur en

‘ coneeil. .
; Chaque b-reau aura an secrétaire per-
, mauent. ’
I M. Muck dane ses explications dit
que le b:il de sera pus void à Ia présente
cession. Il en a fait connaitre les princi-
pales lignes sfla qua lee citoyens lui

, faësent des suggestions L'année pro-
, chaine, il fera voier‘le bill amendé dans
"le s ne qu’il sera jugé utile.
| Ale devx‘'ême lecture du bill ds M,
Siftou sur l’immigra'ion donnant au gou-
verneiment le pouvoir de refuser certaines

 
i

qu’on fsese 'exsmen corporel et mental
! des immigrants. La grande partie de la
_ séance de l’après midi n été consacrée à
; le disoa sion du bill.

On a signé aujourd’hui le contract en-
tre le gouvernement et la “Ross R fls Co.”
Un manufacture sera établie dans la vil

! le de Québec Au commencement |.)ma
nufaoture emploi ra 100 ou 200 hommes.
Plus tard, le nomoare sera porté à 1000
Les travaux de éouatraction de la bâtese
seront Comwencés sans délai, aussitôt
que le site définitif aura été choisi.

Sir Laurier à donué avis d’une motion
{ cù il propose de sisger le metin à partir
; de lundi.

Uue vive d'scussiou a eu lieu asjour-
-d’hai au oomits des chemins de
fer, au sujet du bill de Montréa! et le
pont du S.-Laurent. M M. Blair et Tarte
ort vivement combettu le bill qui d’a-
près eux est soutenu par le Dowinion
Securities Co, une compagnie qui a mis
une circulaire frauduleuse au sujet de
cette entreprise et autres Choses qui s’y

: rapportint. La discussion & été remise à
un autre jour.
On a déposé devant la chambre la

correspondance au sujet de l’érection à
Québec d’un marbre commémoratif pour
le général américain Montgomery. De
nowbreuses protestations sont entrées
contre l’érection du marbre, qua l’on
considère comme un insulte au graud
nombre des sujets britarniques da Uana-
a °
Après le souper, la chambre re forme

en comité des subsides sur l’item 8 achat
de rails de chemins de fer,
M. Blair explique que juequ’ici, M.

Clergue n’a pas fub-iqué de rails et qu’on
n°8 pas fait i’achat ches Tui. On #’attend
d’ici à peu à une livraison de dix mille
tonnes de rails par la compegnie Clergue
Le ministre pense qu’il poursa acheter à
$13.

L’anuée deruière le gouvernement à
acheté 15,000 tonnes de rails à $25.
M. Blair, ayant passé un Coutrat Avec

M Clerque de 1,000 toones & raison de

les prix ont baiseé depuis la passation du
contrat.
M. Osler dément le ministre en disant

qu’alors le prx e: Augleterre était de
$25 ce que M B'air ne devait pas igno-
rer. sn : to
Aprés que'yne diroussion sur le con-

trat Cierqu-, M B.rker propose que le
vote de $60. 010 pour ra'le d’acier soit

porté 8 $410 000.
à L’amend:m nt est rejsié par 56 voix

21.
La cl. mbre s’est ajournée à 12 hr 40

am.

——

POUR LE COURONNE MENT
Balif-x, 28. Les premiers ministres du

Nuuveau-Brunew.ok, de la Nouvelle
EÉcosee et de l’île du Prince K'oun:d
s*mberqueront le 7 juin pour l’Aogie-
terre bfiu d’assister au Courounement du

roi.
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LES DERNIERS MORTS
Rome, 29. —On annonce la mort ici du

cardinal Agostino Riboldi, arohrvêque
de Ravenne. Le cardinal Rboldi était un
Italien, né en 1839 at créé cardinal en
1951. . ;
Hamilton, N. Y, 27.—Le prof. Frede-

rick Herbert Howard eat mort ici. hier a
l’âge de 43 ana, 7:

Saratoga, N Y., 27.—L’abb6& Michaël
Cailahan, de Boston, Mass, est déc‘dé

 

- soudainement au Clements College chez
les Rédewptoriates -

LE CANADA ET MORGAN
i Londres, 29 —Ue “Daily Express” ane
nonce que toutes les compagnies impor-
tantes de navigation, excepté la.‘Beaver”
ont décidé d'augmenter le prix-des pre.
mières classee. Il ajoute que efr Charles
Tupper conseille de toxer les importa-
tions américaines ei les chemins de -fer
canadiens passent sous le contrôle de
Morgan, et que l’ou prenne des meeures
pour protéser les intérêts du Canada.

 

Le senateur Dechone

Les dernières nouvelles de !'hon. M,
Artbur Déchône, eénateur, sont.à l’eff t
qu’il prend un peu de mieux, mais il
n’est-pas considéré hors de danger.

Inspeotion annuelle
Il a été décidé que l’insprotion annuel-

le lu 9ème régiment d'infanterie scra
faite par le général O’Gradey Haly sur
les plaines d’Abraham le jour de l’Agcen-
sion, le 8 mai prochain. Le

À la rech>rch* du Huronian” |
Le eroiseur anglais “Bellona” est parti

vendredi pour ne mettre à la recherche
du paquebot “Huronian” de Ir ligne A'.
lan, qui était parti d'ici. le 11 février à
destination de Saint Jean (Nonveaue
Brunew'ck) et dont on n’a pas de nouvel-
lea depuis cette époque. Le croiseur ans
£lai “Thomas”est également à la recher
6hde ce navire.

 

 

$32 60 la tonne, s’excuee en disant quef :

"INFLUENCE PERNICIEUSE
Les influences du chaud et du

froid sont souvent pernicieuses.
On les combat avec le Baume
Rhumal. .

A NOS ABONNES
Nous prions ceux de nos abon-

nés qui ont le légitime désir de
nous payer leur abonnement, de
nous en faire parvenir le mon-
tant par mandat de poste ou en
argent, mais non pas en timbre.

AVIS
A une réunion des Directeurs

de la compagnie “Montmagny
Light & Pulp”, tenuele 23 avril
dernier, il a été décidé de re-
mettre l’assemblée annuelle des
actionnaires à mardi le 17 juin
prochain, date à laquelle ils es-
pèrent que les usines seront en
opération.

JOHN TREGGETT

 

Secrétaire.
 

un. ©

Cette bâtisse située sur le
côté ouest de la rivière du sud,
au bassin, autrefois occupée par
M. Joseph Thibault comme

, moulin à scie, et maintenant la
propriété de la Compagnie
| “Montmagny light & Pulp”.
Cette bâtisse devra être trans-
portée par l’acquéreur dans le

; délai d’un mois après la vente.
Les offres devront être adres-

sées au soussigné, la compagn'e
; ne s’engageant pas à accepter la

“Wag@gi0®, c'asses d’immigrante, M. Oliver propore Plus haute ni aucune de ses
offres.

JOHN TREGGETT,

Secrétaire.

» EMPIRE
TPE WRTER

Mahnfactaré
au Canada

PRIX : $60.00
Economisez ce que vous payez de droits

quand vous achetez une machine importée.

CLEMENT & CLEMENT
69, Rue St-Pierre, 2, Rue St-Antoine,

12, Rue Sault-au-Matelot,

QUEBEC.

d. R. CHALOULT, Gérant.

NOUVEAUXINDICATEURS
— DE —

TELEPHONE
La Cie du Téléphone Bell du

Canada doit publier au com-
mencement de mai du nouveaux
indicateurs des souscripteurs
pour le district de Québec, y
compris la ville de Montmagny.

Les ordres de nouvelles con-
nections et de changements de
noms, etc, doivent être envoyés
immédiatement, afin des'assurer
que cela sera publié dans le nou-
veau livre.
Montmagny, 22 avril, 1902.

J. ©. LISLOIS,

* ="Gérant local.

L ROUSSEAU
CIE “CANADA ELECTRIQUE”

No. 2501 rue Ste-Cathérine,

MoNTRÉAL.

 

  
   

  

“pauve75ACR
XPT 8)

    

 

Lumières Electrique-—Horlo-
ges Klectriques — Téléphones
privés — Sonneries Electriques.
Electroliers — Grazeliers, Etc.
Accessoires pour lumières ‘et
sonneries.

UneAppareils médicaux :

Seul agent pour la “ STAN.

 

spécialité.

de Waterbury, Conn
 

 

:ÆVENDRE
MM. JosephGagé et Fortu-

nat Gendrean ont 200,000 de
bonne briques àjvendre. Expé-
dition par eau ou par voie
ferrée.

4 avril. —Bms.

î 

2
>

DARD ELECTRIC TIME CO”,}

#

-

$ TATIONSPUBLIQUES

Téléphone
Que tout le monde profite des

grands avantages du téléphone.
Le Téléphone public est très

utile pour ceux qui ne sont pas
souscripteurs.

LA CIE DE TELEPHONE BELL
DU CANADA.

Une belle propriete
A VENDRE

Monsieur H. H. Robertson
offre en vente sa magnifique
propriété située à Saint-Thomas,
près des limites de la ville de
Montmagny. Elle comprend une
grande maison en brique, un
hangar et autres dépendances,
ainsi qu'un très grand emplace-
ment dont la plus grande partie
est déjà convertie en un superbe
jardin.

Le tout est en très bon ordre
Cette jolie résidence -présente

un avantage tout particulier, vu
; sa proximité de la ville et des
usines considérables que la nou-
velle compagnie de pulpe cons-
truit près du bassin.

Conditions faciles.
Pourplus amples informations

S'adresser à -

H. H. ROBERTSON,

Saint-Thomas

A LOULR
Maison a louer, en face de la

manufacture de pulpe.
d'adresser à

FUGENE BERNATCHEZ, FILS,
St Thomas

Avantage …-
- - @Xceptonnel

 

 

 

[POUR LES MUIS D'AUTOMNE

£,000 DE STOCK GENERAL

SACRIFIE de 25 à 30 pour,cent

En bas de ça valeur

Voulant changer ma méthode
d’affaire a l'hiver, j'ai déci-
dé de faire cette Grande Vente a
sacrifice afin d’écouler mon stock
général de Marchandises Séches:

Hardes faites, Chaussures, Epi-
ceries, Farine, Son et Poisson.

Il faut que tout soit vendu
sans réserve pour le ler décem-
bre.

J’invite donc toutes mes pra-
tiques et le pu sic en général à
venir faire leurs achats dès l’ou-
verture de catte grande vente s-
vous voulez bénéficier des sacri-
fices énormes qui serontfaits afin
d’écouler ce stock.

F.JOs MORIN
RUF DU NEPOT MONTRAGNY

EVARISTE LAFLAMME
MEUBLIER,

‘Montmagny.
A toujours en mains un grand

assortiment de meubles qu’il
vend à très bon marché. Qu'on
en profite !

J. G. FOURNIER,
Marchand-Epicier,

Rue St-Paul,

Montmagny.
Grande réduction sur les épi-

ceries. Blé d’Inde en boîte,
Tomates et Poid verts, 3 boîtes
pour 25 cts.

Poulet en boîte, 26 cts.
Langue de bœuf en boîte,

30 cts.
_, “Un gros lot.de jambons de
première qualité.” -

GLOVER, FRY & Gi
IMPORTATEURS

DE MARCHANDISESDR PREMIER CHOIX

 

 

 

 

Nouveautés «gues toutes les semaines
Robes et Mantéaux contectiounés sous

la surveillance de Modistes compétentes.
Département pour Messieurs: Une Spé-

cialité
UN SEUL PRIX.

QUEBEC.

P.C. LAGASSE
OPTICIEN GRADUE

42, RUE DE LA FABRIQUE

QUEBEC
-… Lunettes pour toutes les vues
et de tous les prix. Examen gra-
tuit. Pour choix des lunettes
par procédés nouveaux etin-
faillibles. Salon privé pour exa-
men des lunettes.

Réparation de Montres, Hor-
loges et Bijoux
Horloges à prix excessive

ment baa.

  24 & 26, LA FABRIQUE

(

  


